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Acte concernantla Faiilite, 1864
Provinces ov Cawava,
Dis:riot de Montreal,

DansFafade
JOSEPHN. ROSS, faisant afisires ci-devant sous

Les nom ot su de Joseph M. Ross à Co.,
Faiuts

 

Dans lu Cour Supé-
rieure.

AVIS est par les présentes donné que le sous-
signé a dé au Bureau de cette Cour un acte
de composition et de décharge, exécuié par ses
créanciers, et que LUNDI, le DIX-HUITIEME
our de BEPTEMBKE prochain, à DIX heures de
J t-midl, ou aussitot que son cousell pourrs
dtre entendu, il s'sdressers & la dite Cour ou au
Juge de La dite Cour pour en obtenir une ratifies.
tion de la décharge etfeciuée on sa faveur, es
vertu dudit acte.
we JOSEPH M. ECBS,

Par ton l'roeureur Adlitem,
STRACHAN BETHUNE.

Montréal, 23 mai 1805—21+4 dw Co

Acte concernunt ln Faitilte, 1304

Les Créanciers du soussigui sont notifiés de
se réunis su mugssin de SIN. AMABLE PRE-
VOST & Cu, No, 266, Rue 81, Paul, en la cité
de Montréal, le VINGTIENME jour de Juillet
courant, à DEUX Leures P. Xi, ain de recevoir
un état de ses affaires et de nowmer us Syndic
suquel il pourra faire une cession en veriu de
l'acte susdit,
we HENRY LAROUQUE
Bt. Jean, 3 juillet 1865—247 du

 

 

Acte concernant 1a falilite,1804
IGNACE BEAK, FREDERICK BAUKHAGE
Oe REbARICK LANKENAN, de la Uité

de Montréal, tous Marchnuds, fuisant affuic
» res ensemble en la dite Cilu de Monircal,

sous les nom et raison à clale de BAUKHA-
GE, BEAK & Co.,

 

 

Dessandeurs,
rs.

STEPHEN MATHEWS, de Ia dite Cité de
reband,Montréal, Marchand, Défanteur.

Un Bref de Buisic à (16 Cmané en cetle cause,
dont toutes personnes intéressées dans tes Liens
du Défendeur, ainsi que toutes personues ayant
en leur possession, garde ou coutrôle. aucune
Partie de l'Actif du Défendeur, vu qui vont eu
sucune manière endeltées covers lui, sont rquis

rendre connissance,
ser dep T. BOUTHILLIER,

Suerif,
Montrial, 4 juillet 1865. za
—_— .
Acte concernantlaFaillite, 1864

Dans l'utfuire de

COLL McFEE, de Beauhernois C. E., Fanu,

Les Créanciers dufaillici-dessus nommé sont
par les présentes notiliés qu'il a déposé entre mes
mains, à ton Liirexu, un acte du composirivn et
décharge duement exécuré par uno uequtité on
uombie et les truis quarts en valeur de ses cré-
anciere, dont Ice reclamations sontau-ilelà de
$100, et qu'à muins qu'une opposition ue soit
filée à vaon Bureau daus les aix jours judiciaires
de la dernière insertion de cet avis, j'agirai en
couséquence suivaut les termes de l'uvu cideu-

ou JOIN WHYTE,
Syuvic.

Montréal, 4 juillet 1863—249 ds

Acte concernantla faillite, 1804
Dans l'affaire de

HENRY CHAPMAN and CONPANY, Fans.

Les Cr6inciers des faillis sont par le présent
otifés qu’ils out fait une cession de leurs biens

seteffets en vertu de l'acte ci-dessus, moi, le
Syadie soussigné, et ils sont req) je me fone.
nit, vous deux muis de cette dul
leurs réclamations, wpecifiant jer
possèdent, s'ils en ont, et leur valeur,
n'en Ont pas, mentionnaut le fait, le tout aitest
sous serment avec les pièces justificatives à Vap-
pui de ces réclamations,

  

 

  

     

HUGH FRASER,
Byadic.

Montréal, 5 juillet 1865—249 ds

AVIS OF DEMENAGEMENT,
JOHN LEEMING & CIE

our pfugNack

A leurs Nouveiles Batlsses
BUR LA

RUE NOTRE-DAME
PRESQUE

VIS-A-VIS LE BUREAU DU HERALD,
Entre les fues St, François-Xavier et St, Jean.

27 aveil—192

Ameri-

 

Ligne £ xp
cualae va

Montréal a Ogdensbuigli, Preacott, Brockville,
Kingston, Oswego, R chest: 1, Toronto,

Niagara, Lewiston,

Et tous les Ports Qacyt et Sud.
 

  L'un des magnifiques apeurs avec secondesUabines en connezion avec is ligue ci-dessus,

EMPRESS,
(B. C. JI. Navigation Company, limitée)

Capt. C. Ub. DxWirr,

=

LORD Et.GIN,
Cayt. J. 1. DaWirt,

Voyngera jusqu'à avis cmntraire et lnissers leBassin du Canal tons ke jours (les Limauchescxceptés) pour Ugidensbourgl, arrdtant à Bonu-harnois, Valleyfeld, Côteau Lnbdiag, Corawailet Ports lotermédivires, en Comnesivn avec lesInnguifiques Vapeurs des Luce “LA Y STATE"“ONTARIO”€ “CATARACT,” qui formenttue connexion régulière nvec loutes Jos lignesdv Chemin de Fer allant de l'Est et à l'Ouest surles bords du Lac krié pour tous les joints, ofpar Vapeurs direct de Buffalo à Cleveland, Di.uthMilwaukee, Ohlcago et les Ports intermé-iaires.

On peut se procurer des bi lets
route au Burcau, No. 93, Grande kques, voisin du Bureau de
de Banerofi ; sux Hôtels, UKNEY ST, pi.ZUER ; O. 0. MFALL, Bassin du Canad, ou euBureau, 67, Rue de lu Commune,

JUIN McHARTIN,38 juin+200 0 k Ageot,

ur toute la
ue Bt, Jac.

l'Express de la ville

   

A LOUER,
—_me

Celle MAISON en BRIQUES à TROISHSte "ST. ANDREWS I10-ME,"située Eue Bt, Georges.
Badresscr à

JOHN JORDAN,
use,8 juillet, LT SST

—

e

s

—— —eemmme

Sous l'Acte des Faillites de 1864
Provisce pu Caxapa,
Distriet de Montréal,

tlans la Cour Supérieure
Jeudi, Le Sixième juur de Juillet 1845.

Présent : — L'Honuseule d'ige BsRTMELOT.
No, 1385,

WILLIAM M. FREER et al,
Demundeurs,

°

ANDREW COE, Commerçant, de la Cid et
District de Montréal,

Défendeur,
IL EST ORDONNÉ sur motion des Deman-deurs qu’une Assemb!'e des Crénnciers du ditANDREW CUE soit tenue daus la Salle desVaillites, pour les affaires en faillites, au Palaisde Justice, eu la Cité de Miutréal, LUNDI, leVINGT-QUATKIKME jour de Juillet courant, àONZE heures de l’Avant-midi, pour 13 et alorsdunuer teur avis relitirement à a nominationd'un Syndic d'Oifice sux affaires cn faillite du

dit Andrew Coe,

(Par ordre,)

CUFFIN, l'APINEAU & HONEY,50—ds_ LL P C8

Acte concernantla faillite, 1861
Dansl'atfaire de

ALEX. THURBER er Cie,
—

Les créanciers des fuillis sont per le présentuotifiés qu'ils ont fait une cession de leurs bleuset cffetg en vertu de l'acte ci-dessus aux soussi-gnés, Byndic conjoint,et ils sunt requis de four-Dir au dit Syndic conjoint, sous deux mois decette date, des étais de leurs réclamations, spé-
cifiant les garauties qu'ils possèdent, s'ils enout,
ct leur valeur, et oils ven unt jus, mentionnantle fait, le tout attestô ous sermenl, avec les jriè-ces justificatives à l'appui de ces réclatmations.

W. HA. DAVIES,
A.W, Hop,

Syndic conjoint,
ds—1b0.

   

  

Fans.

Montréal, 3 juillet 1805,

Acte concernant lafaillite, 1864
Dans l'affaire de

JOHN BURNS, Fant,

Lea Créanciers du failli sont notifés qu'ubefeuille de Dividende à 6'é préparée et resteraouverte pourl'inspection et les vhjections à mouBureau, l'lace d'Armes, en la cité de Mouircal,tous les jours, eutre dix heures x. m, et cingbeures r. x, jusqu'nu QUINZIENE jour d'AUUT
prochain, après quuile dividende qui sera alloué
vers payé

vas JOUN PLINSOLL,
Sysdic,

 

Daté à Montréal
ce quinzième jour do

>

257 ds
Juillet 1895,

Acte concernant in faiilite, 1864,
Dansl'aifaire de

GEURGE JUDGE THEODORE N. WILSON
ær NURMAN VAN ALSTYNE,

Faituss.

Les Créanciers des fuillis sont notifics de s'as-sembler à mon Hureny, Nu. $ Echange desMarchands, Rue St. Bacrement, en lu cité deBontréal, MERUREDI, le SECUND jour d’Août1865, à TROIS heures de l'après-midi, pourl'examen public des faillis et l'arrangement desfaired do cette Suitlito va général,
T. 8. BROWN,

Syndic Ufficiel.
Montréal, 14 juillet 1865—257 ds

Acte concernactia Faitlite, (864
Dausl'affaire de

JAMES S, DIXON,

Les Créonciers du failli sont notifits de ongseller

&

wou Bureau, No. 6, Echange desNurchunds, Itne St. Sacrement, eu la citd deMontréal, MARDI, le PREMIER jour d'Avût184% & TROIS heres de l'après-midi, pour l'vxasmer public du fall et l'arrangement des aifairesde cette faillite co géncrai.

T. 8. BROWN,
Syudic Officiel.Montréal, 14 juitet Tous—u6tds

Acte concernaucla (altiité,1004
Dans l'affaire de

PIERRE PULLIN,

Les Créanciers du (failli
no.tfiés de se véunir dns le Bureau de Honoreeble LOUIS RENAUD, daus la cité de Montréal,LUNDI, le TREA TE-UNIKME Jour di wo is deJuillet courant, à DEUX heures del'après-midi,sfin d'eutoriscr le Syudic & rendre actif dufailli et pour régler les atuires relatives à sesbiens généralement.

J. A MASSE,
Syndic.

Far,

Fan,

sont par le yrésent

  

Ste. Cécile de Valleyfelt,
Comué de Beaubsruois,
Ce 18 juillet 18.5,

Acte concernantla Falliite1864,
Dansl'afuire de

DAIGLE xr GIARD,

Les Créanciers des Fuillis sont par les pirêsen-tez uotifiés de s’assembler à mon Bureau, l’laçe-d'Armes, en la Cité de Montréal, MARDI, leQUINZIRME jour d'Août proclais, à TROISteures I. M, pourl'ex men public des Faillis etlercangemeut des utaires de cette faülite engénéral

JOUN PLIMSOLL,
Byndie,17 jmil. de—258

Acte concernantla Failiite, 1864
Dausl'affaire de

DAVID GUTRRIE,
—

Los Créanciers du Failli sont,
tee, notiliés de s'asscimbler à mon
d'Armes, en In Cité de
QUINZIEME jour d'Avût prochain, à DIX heuresA, M, pour l'examen publie du Failti et pourl'acrangement des affaires de la faillite eu gionéral,

JOIN PLIMBOLL,
Ryndic,17 juitl. ds —258

HOTEL ET MES FALRA v1
Parisien,

LO «4 LG—RUE ST. LAURENT. 1013,

ECURIES et REMISER pour Ia reception desVoyageurs de la Campagne.
Tablo d’Mote de Midi a 3 heaves,
On oe charge des Kepas pone Noces et Dinerde société, © res po )

» VUILLERME.0 juis=-237 ay P. vue ME

fret

Fas,

Famur,

pre les preven.
Burean, Place.

Moutrénl, MARDI, te 

   
 

BAINS DE MER!
BAINS DE MER!

HOTEL ST. GEORGE,
TOAD.

> Ce reudea-vous favori pour la
bella saison est OUVERT pour
Ia commodité des familles et du
public voyageur,

Les aisuscments du dehors sont de toute es.Vèce jour Dames et Naasieurs ;

Croquets,

Quiiles, &c, ke.

serviteurs polis et attentifs sont seuls en-
gags.

Charges Modérées,
("NEIL & ABBOTT,

Propriétaires.

AVIS de DISSOLUTION.

6 juillet—249m
 

La sociôté qui a existé ci-devant entre les
soussignés comme Marchands d'Ale, Porter et
Cidre, à été dissoute par consentement mutuel
le 4 Mai 1808.
Toutes les dettes dues par la dernière secicté

seront arrangées par WILLIAM FERGUSON,à
son Bureau, No. 51, Grande Rus St, Jacques,

JOUN PORTER,
WILLIAM FERGUSON

 

Réfézant à l'annonce ci dussue, le sussigné
informe rerpectucusement te public qu'il a démé-NAGE is ses vastes promiases ke 51, Grande AceSt. Jnvques, (vis-i vis le magasia de livres de
M. Thomas Riddetl) où il contiouers ses affairesà sun propre compte, et il espèrs que jor unestricte attention aux affaires ct en gardant unchoix d'ALE, PORTER et CIDILÉ, continuer à
mériter le patronage public.

WILLIAM FERGUSUN,
51, Grande Rue Bt. Jacques.14 juin—232

ST. LOUIS HOTEL,
RUE ST. LOUIS.

Cette maison biea canate, qui durant l'hiverà Été agraudie non seulement on y njoutaut vuevouvello aile, baute de quatre étages, mais en yajoutant toutes les améliorations les plus mo-deraes, ce qui cn fait un hotel coumnude, aëré etuue sulle

À

diner très bien éclairée. Tout oequi se trouve dans une première maison de cetteclassé a élé ajouté au Nt. Louis Hotel, tels queBains, saile de Billurds, etc, ete. Les salonspublics et privés, les chambres à coucher,etc.,UBL été retouveléy, ainsi que les salles de lece
ture. L'hôtel

SERA OUVERT
POUR LA RÉCEPTION DES VOYAGEURS
Jeudi, le 6 Juillet 1563.

Les sunssigués propriétaires n'ont épargné ni
les peines ui les dûpenses pour mettre leur Lôtel
sur In rue Si. Louis, en tout égal à aucun autreétablissement dans l'Amérique Britannique duNord, ain de continuer à wériter une continus-tiun de ce support et de cet encouragement qu'il
leur out été gl largement donné à Québec etqu'ils seront Gers de mériter,

WILLIAM RUSSELL & FILS.
Québec,juillet 1863—248 ym

A LOULR
POSSESSION AU PREMIER MAI

Ces DEUX MAISONS de pre.
mire classe à deux étagrs en
pie:re de inille, Nus. 398 et avt,
** Triconnel Place,” Rue Dorchester,”

uyanl Laing et Privées, ot tonte» lea améliors-Far "undernes, avec Ecuries ct Remise à voitu-
es. Si male requiert, «n peu. obienir posses.sion du No. 393 nu comme nosment d'avril,
»oyer à bon marché.

S'adresser à

 

  

  

JUHN ATKINSON,
No. 391, Rue Uorchester,

21 mars—i61 j

MTABLISSEMENT

| Hydrotherapique

|

de Montreal |
Wydrothérapie rationnct'e Traitement pois:

dea Male DIS OHI QUES, Ni RVEUSESRHUNATISYALES, de ln PEAU, des VOIESDIGESTIVhA, GENL U-URINAIRES,
296, Rue Borchester.

G.8. PKBONAID, MD C.M., Membre de laSociété Impérin:e dey Sciences, “Ets et Belles:lettres de Fianec,ete, etc, et
19 mai.

 

 

n—3}1

E! HEPOTDEPOLLES,
520, RUB ST PAUL.

——

 

Les coussigués r
soriiment complet
Four Sois ou ebarbon,

“ivent Actuellement un as-POBLES DE CUISINE
sur les patrons leg pluscummodes ct ky plu éproucés Aussi, Four.ueaus Poruatifs, Fournai;es pour charhoy debols, Chaufluirs en gros for, Tamis portatifs, de
U. HAGAR & Cn,30 mars-—169 x 302, Rue St, Paul,

ALevsm
bw Cie NAIRON do premisre classe,‘ ocounée aotueltement eotme bôtel età sdmirablemeut Lich disposée pour cet«oage, possédat.t une cour epacieuse epAiciore ot Lutes les dependarces nécersaires àun to! étub.lssement, on face du marché Buse

cours

Wadreaser à
J. TIFFIN & FILS

11 janvier—103

A VENDRE A JOLIETTE |
Une magnifique MAISON à un seal

btlage, mais avec Chambresd'en Haut,
bieu finies, nyant une grande et Ape
cicuse Cave, ainsi que Keurie, Han-gar, ise et autres déjendances, le tout eon.Stroits sur an termin d'environ un quart d'arpenten superficie, sur lequel se trouve un superbeJardin ; lequel terrain fait l'encoignure des RuesNotre-Dame et $t, Barthélemy, dans la villo deJoliette, en face du couvent et de le chapelle deHonscconrs, et près du marché.

À prendre possession inwodistement.S'adrceser au sousigné où à Messire P. D,LAJOIE,Prètre et Curé, et CHARLES HELIO.DORE PANNETON, Ecuter, tous deux de Jo.licite, Exceuteurs Testamentaires de feu J. AGAGNON,ob son vivant Kouter, bourgeois de isdite ville de Joliette, de Le Scone. duqueldépeod le dit emplacement.
BARTH. ves,

Joliette, 6 juillet 1868—251 j LS

   

  

 

NE. MONTREAL. B.C.
commen

 

 

 

 

re

|Propriete a vendre a Sai
| Cyprien.

Cette magaitique PROPRIÉTÉ de six
«rpents de front sur vingt-huit de
profondeur, située à un mille de l'E-
glise, sur le Chemin conduisant &

l'Acudie, avec une Malson, Ecuries et auiree| dépendances, lo tout en bou état. Soixaute-dis; srpents de cette Lerre sont on bou lat de cul.| ture et le reste en bois debout.

!

 

 

Pour les conditions, qui seront très-faciles,
s'adresser au auvssig

! T. C. va LURIMIER, Avocat,
41, Petite Bue St, Jacques

km—233

| Le Soussigne’ offre en Vente:
Indigo, Pierre Bleue, Clous de Girofle

! Poivre noir, Colle Forts, Noir de Fumée| Pipes, Balpitre, Riz, Huile de Graines de Lin
; Ficelles, Clandilley Grançaises, BouchonsCrème de Tartru, Rigliase, cais ses d'Auile d'Ulire
Marinades, Sardines, Raisins
Vivaigre, caisées d'Eau-Je-Vie iEsu-de-Vie (Otard, Dupuy £ Cie) en barriques
Genièvre do DeKuyper en cuisses

“ “ en tonues ot } caques
OldTom de Booth, Genidvre, Rum de laJamaiqie
Caisses de Claret,
Suumons en tierçons
This du Yapom,Oolong et uon colorié, Bouchong
Sucre Blanc Ccrasé A, Sucre Blanc écrasé sec
Melusse, Sirop doré

—AUBALE
Whiskey de Borst, Halladay & Cie

—er—
200 bouctx Cassonnade brillaate

Y. HUDOX,
10 juin-—229 306, Rue St. Pau

Charbon ! Charbon ! (harbon!
Le Soussigné informe le publie qu'ila DEME.NAGEau No. 5, RUE DE LA COMMUNE, uiil contioucraà tenir son CONNERCE de CHAR.BUN en Gre: et eu Détail,
Ila tonjorrs cn muing CIARLCN ANTIRA.CITE Ané.cuiu de toute Bresseur, préparé porle Jersey Fire Clay, ot un article supérieur de

Jersey Fire trick,
Toute persouuequi désirerait acheter duChar-bon par carguiscn pour lui-même et ses amietrourerait ieur avantage de venir chex le soussi-En avant d'acheter ailleurs. IL offte dus avantsgesexceptionncle à ceux qui voudront le favori-ser avec quelques ordres, etil vire uue qualiisde Chiarbon supérieur à tout antre dang le twar-ché.
Son Charbon n'est pas cette qualité inférieureachets sous le mnrieau dans les Etats-Unis otoffer 3 nos concitoyens par des spéeulatentsétrangers, qui fréquentent actuellement le mar-cLé pour en vendre en gros,
It annonce de plus qu'il n'u Pas connexionAvec aucune maison ou prraobnes engagécsdauste Commerce de Charbon. ¢

i 16 juin.

 

  10 juillet. 2

[RRAÀ VENDRE
A CONSTITUT

LONGS TERMMS DE PAIEMENT
be

5 a 40 ota. par pied en superficie,
Cua Lots sont situés tant en dedass qu'endebuir des limites de 18 ville, et aur les ruce lesplus largeset les plus belles, aavoir :Les Icues Sherbrooke, Cadieux, St Dominique,St. Laurent, l'Aven » Colborue (qui à 90 phol-de Inrgour),et les Ruca Outailo, Ste. Catherine,Mignubue, Dorchester, Partbecals, Gerrard,Grant, Sre, Marie, Queen, du Port, Communeset autres.
Le proximité des chars de le cité, le sabled'ity 6 ‘ur pluriours de ces fois et l’elevationU aol sout de grands avantuges
Des carrier 8 immensca de la plus belle pierreà bâtir wut duns le voisinage d'un liers de ceslots, et es acquéreurs anront le privilège d'yMerde a pierre your leurs bâtisses, sans payer—
A art de cog terraiun, les sousaignés oOtenten venu PLUSIEURS LOTS avrles buts < om-mune et Queen, vis-à-vis le Bassin des Vapeurdu Haut-Caneda, à l'entrée du canal,Ces lots sont ansal à LUUER, avec où sansles bit sare dessus construites, qui ont serv; etDeuveut servir comme Dis till: le, Moutiu à Cafe,Vuûtes, etc,

 
——

Rues Communeot du Port, près de l'AssuranceRoyale.

= D8 PLUS —

du pont qui traverse ln julie ririére Bayonne, ct
Éayonue, avec vue
tres-bonne place de commerce,

A LOVER
Ce magnifique LOGEMENT & TROIS
ETAGES, Rue Cadieux (el

-

devant
occu, ¢ pat le Major Large quiest partipor Québee,) fl y a te £3, l'eau, un calorifire,les bains, ete. Il y a des écuries de 6 places etdus remises à toitures.

A LOUER
Une MAISON DOUBLE de prem lére

classe, Rue Cadieux,

Quelques Lopius de bonue Terre
pour Jardiniers

PLUSIEURS MAISONS À VENDRE
AVIS.

Les roussigtnée ge chargeront de la VENTR de
PROPRIÉTÉ FONCIÈRES.

H, & KE. Lionais,
Acen

30, Rue St. Gab,fel,
81 avrll==187 et 114, Rue Cadient

A LOUER
Les souseignés offrent de LOUER pour

La balance du Terme, jurqu'sn lez
Mat prochain où pour plus luagtempe,
(le ball notuel ayant été CAssé,) cette

troie étages cu PIERR DE TAILLE,
commodementsltueet dernidrement occupée parMM IL. Duclos & Cie, comme magasin de quin-caileris, sur la rue BL. Paul, Est, coin de Ia rueVaudreuil, No. 209, voureau numéro.

J. TIFFIN & FILS,
9 mai--203,

 

U. 8. Seven Thiriles a Vendre,
Le Bonsalgué arastnome Agent en Ca.

emprn
oe peltàrecevoirdes souscriplions

sur Rillets recevalien ot reçus ‘.Eoc'ations ame toute copèce d'Argent et d'E.
change.

P. D. BROWN,
Banquler et Courtier,

Vis-b-vis le Banque du Peuple,21 juin--838 deux
 

TaLOT BATIR de % x 86 Pieds, RU coin ces !

toutes informations eurle sujet. Avances faites !

 

CORPORATION[OF MONTREAL,
QUARTIER

SUP US, Al LY SY IIB.

AVIS PUBLIC eat par le présent donnéles soussigués vat complile Role de Cotisa-tion du Quartier STE. ANNE de ue ville ; quecopie du dit Role a été cuntié à l'un d'entreux àleur Bureau, en l'Hôtel«de-Ville, où elle serssuverte À l'inspection et examen de tous les inté-ressés d'ici à LUNDI, le TRENTE-UNL iJour de JUILLAT courant; ot que les dite Coti-seurs s'assembleront À leur Bureau susdit MA lt-DI, le PREMIER Jour d'AOUT prochatu, à DIXheures de l’avant-midi, pour rerriser leurs cotisa-tions des bieus-fouds inscrite aux dits Rôles deCusication, et que là et alurs ils *utendront etexamioerout toutes les plaintes relativement àtelles cutisutions des biene=fondsquipourront leurêtre soumises. :

  

     

 

 

 

JERONE GRENIER,JOBEPIF DESCHAMPS,DANIEL PARRELL,JAMES C. REERN,
REMI LAMBERT,
TUOMAS MCGINN,

Cotisaurs,Bureau des Cotiseurs,
Hôtel-de-Vilte, hseMontréal, 13 juillet’ 1865.

CORPORATIONDE MONTERAL,

OuestotSte.Mario
AVIS PUBLIC est le présent douné que

ignés ont complété les Roles de Cotisa-
Quartiers OUEST et STE. MARIE deœu'e ville; que copies des dite rôles ont Jisoufiées à l'un d'entr'eux à teur Bureau, en l'Hô-

tel-de-Vitie, où élles srront ouvertes À l'inapec-Mort el examen de tous les intéressés d'ici àVENDGEDI, le VINGT-UNIENEjour de JUFL-LET courant ; et queles dits Cotisenrs <uasom-blement, & lear Bureny malin, SAMEDI,VINGT-DEUXIEME Jour de JUILLET coumant,À LIX heures de l'avant-midi, pour réviser teurcotisation des biens-fondu iuscrits aux dits rGlende cotis.stion, et que là et ntors Hs entendroat etexamineront toutes plaintes relativement à tetlecotisation des biens-fonds qui pourront leur êtresoumises.
JOBEPII DESCHANPS,
DANIEL FARRELL,
JAMES C. BEERS,
REMI LAMBERT
THONAS MoUINN,

CoTiszvua.

  

  

 

Bureau des Cotiseurs,
Hitoi-de-Ville,

Montréal, ler jillet 1845

CORPORATION DE MONTREAL,
Avis vublic

Est par le présentummques le rapport eup-Plémentaire de cutiati ou + + ei air par

L'élargissement se in lue Ste.
Uaiherine

est complété, et qu'il ext n.ainteunnt déposé auBureau du soussigné, à lIlus 1-de-Ville,
Toutes persenues tan.

tes uu paiement dancin
sation sont par le présent 1eises d'en payer |montant au sousdgue, à son aie Unreut, aus lesVINGT JOURS d-14 date dl:ln dornibre inscrstion de cet avis, aau« avis ultérieur,

F. DEMERS,
| Tris seier de ta Cité,

Hatel-de-Ville,
Montréal, 11 julllut 1865.

§

353

(A étre inséré dans le Minerve et
VU, 3, Le 00 08 juiltet corant.)

(CORPORATION DE MONTREAL

PROCLAMATION
© Coneidirant que, dung le REGLEMENT duCUNSEIL-DE-VILLE, Chapitre TREIZE, ilcat, entrautres choses, suipalé :
L—Quiil est défendu de laisiee errer AUCUNS! CHIENS dans cette ¢ité, & moins que In| taxe annuelle impusce sur ls ehiena n'ait| Été puyée, et à moita que les dits chiens

{ 245—t6 u

  
  

    

 

le Pays les

Be portent autour du cou un collier avecle nom de baptême et le surnotu du pro-priétaire où maître lisiblement écri {, étam-té ou grave sur fcelul, sous une pénalité| Wexcédant pas VING DULLARS, çon-5 re le maitre uy gardien, st un emprison-nement, daus chaque cas, durant TRENTEJOURS oujusqu'à ce que la pénalité euit
ve;

3—Que ci AUCUN CHIEN, dont le maitre ougardien ne peut être 1rouré, ou dont lemoaltre où gardien refusers où t ligersde payer au Trésurier de la Cité In luxeaunuelle imposée sur le dit chien, esttrouvé ermnt, il sera alors du devoir duChef de Pelee de fan ditruire on abattre
le dit chivn ou lea dis chiens;

AVIS AST PAR LE PRÉSENT DONSÉqu'àtaisun des lnconvinients vi of Ager que pésulete du grand nuwbre de Ghicos errant das clecité cunimirement à la difinse du dit RegleeQuent, j'ai ordonné et j'erdanne par bes présentes,qua cotnpies de JRUDI, le V STONE jour deVILLET cougant, les ui tions 4m dit Rieglement soient STRICTE T NISES on VI.GUEUI ; et qu'à comter « dite dutr, TOUSCILENS trouvés ervaut duos celte cité, vin oor et Invention aux te du dit Régivoent, sient
truits où atacttue ;
ET CONSIDERANT qu'en CHIEN dontemaitre (81 incouasu, À Gt va errant deg tes pues

de cette cité, et merdons d'autres chiens, et quYe lieu de craîn-Ire que ledit chien est coragé;1! rat ordonné pat les prèse .… …. tout à person
Ines dans cette citi de RENZERNER LEURS; CHIENS Immédiatement vu de lrs NUSELERde, manière à les terure tout-écfait incapabies de; mordre, et © durant l'espace de deux mois àCompice de la présente date Jusqu'au 8 Septem-bre prochaie ; since tous les dits chiene seront

ou abattus et les propriétaires, maitres
où persounes ayant le swin dice ug, seront pousuivis suivant is loi,

4. L. BBAUDRY,
Maire.

 

     

 
  

Brazav ou Marrs,
Hôtel-de-Vit

Montréal, 8 juillet 1808.

  

; tas couronne de Hongrie, et la confiance arec ln! quelle vous vous adr as ki twol, tx garantit que

fieac ven Doyle

 

 

  

   

 

Question Romaine,
Onlit dans le Moniteur du soir :
On x pu espéror un instant qu'un rep) .ment allsit s'apérer entre la cour de indytalie elle-môte sur le terrain des intérôts reli-gieux. La discussion puetait sur quatre pointe :le lu reuirée des érèques abeents de leurs sièges;de la réduction dn nowbee des évôciés ; Se lowude de nowieation des évêques; 4e enfin jaQuestion du werent. La cour de Florence estassez facdement tombée dace rd avec le Bainnt-Siege, ew ce gol concone les bréques abuentavolouimitement ou involontairement, Elie a cou-seuli à ce que cas prélats prisseut de nouveauP2ssessiou de leurs Sièges, en se réservant lou.\efuis de les y ruppeler elle-wime geaduelle-Micoi en restant juge de l'époque vb chacuud'eux poures, 2 ius auger pour la paix publique,reparaître “ans een dincèse. Les partie. étaisutaussi très-près de deutendre pour la reductiondeuce : mnis un dissentimeut rérieux s'estsur les drun nutes points, Le Saini-Pèr 'Apis avoir consulic un cousell formé de cardi-DOUX, v'a pas cru levoir admettre l'exéquatur 1te serment pour aucune des provinces aunexées#+ royaume d'Italie. Le cabinet de Florence, de$0Cole, sm pe jug’ possible de fair, a cet:égard, à la législation existaute, une exceptionqui lui a part ioucher aux droits souveraitx duRoi, et le ÿ Uvernement

Ru de formuler un term
lie & quitté Rome snus rien conclure sboing. Avaut son départ, M. Voyez
fuis déclaré que le guuvetnement 3e
muaausl restait disposé à exécuter or qui avaitété convenu relativement aux évoques absentsde leurs sièges. IL se prélers en unin à ce qu'ilSoit pourvu nux éréchés vueauts dain | ancien:“es provinoes du royaume et dun In icons +.
ù la question de l'exéqualur et colle du +
ne sauraient être l'objet d'aucunedificulre
#vvir amené dis à présent une compléteeul-ncette néguciation uen a pus moins vy poutre u Àséquence de provoque r, de lin part des souves wdsie es départ «cote du centre de ia FrageIn manifestation mutuel de sentiments qb Won | et pariiculict sur celui de la Qorrése, oh1ard, ne sauraient manguer de porter lew « frajn, tobe, qui W's dure que quinze minutes, &Tout en reatunt étrauger aux communications HE vue partie des récoltes, déraciné des mil-que les deux cours out échaugées, le gonverue. © “Carbres fruniers et fureaciors, renversé piu-mentfrançais à vu, avec aue satisfaction sincère, | TIv4r4 nuisuns, et enlevé Mus de 200 toituresl'heureusu inspiration Quiles portait à nouer on- | #Ve0 leurs clurpontes, rejetbes une distancetre elles des rapporte dircota, ot il fait des vœux fouoitirable, Les habitants, offrayés, croyaientpour que l'œuvre laissée aujourd'hui incomplète

|

leur dernière leure venue i ils de réfugisiontpuisse être vientt roprise el conduite à bonue

|

Ÿis les caves pour ne pas ôtre engioutis sous
fie.

les ruines de leurs maisons.
Lesprojectiles volaient en éclats avec unevivlenes extrètne ; les fils du télégraphe ont étérompus. Une vuiture, portant un chargement de2,000 killogramases, « été Jetée daus un fosséqui burde la route impériale de Tulle à Limo-ges. Un jeune homme qui se trouvait sur wooÉmiuenus à été enlevé, porté à plus de 100 1mè-Lros de distance, et 0's dit sou salut qu'à unelue contre laquelie il est venu se heurter. DeMemuire d'huwres on n'a vu les éléments déobeiuis avec uns toils fureur sur un se de15 kilomètres. Das châtuignernies out été en-tièrement détruites j sON-Aculement lea arbrestout déracinés, mule ils ont té tordus et brisés :d'autres d'une grosseur considérable, ont atransportés au dn avec ls Lorre adèérente àleurs raci

Meilbard est la plus maitrai-de. Le hameau de Sauvistes, composé de septmasons, a ôt6 détruit. Ses habitants sont bi-vousqués sous des huites en chaume construitesen toute hâte pour les abriter pendant 14 nuit,La forme de Labesss, l'une des plus considére-bles du pays. n'oxlute plus. Ce domaine n'estaujourd'hui qu'une reine abandonnée.

BEGETTESs,
DÉGRAISSAGE,

Il est un moyen facile et certain de bienloyer touts espécs de Isinage et tes coutilaot de couleur :
On fait détremper de le terre glaise dans uapeu d'eau pendant un quart d'heure. Pour le dé-Braissage d’un vêtement complet en drap, 2 kilo-graummes suffisent dans 1 litre d'eau : on répenddette espèce de puree sur le vêtementplacé dausun baquet ; on wjoute peu à peu, de l'eau à mesu- .Fv qu'elle est absorbée, puis, quand les étoilesont bien imprôgnées, saus être auyées dans leliquide, on les pétrit comme sil v'agissnit d’unxavounage ; on rince à grande eau, l'opérationest terminée. Les coutils ne conservent ies nuag-ces

d

u

neufque par ce taoyen biea counu desdégraisseura,

Jusqu'à moi les vœux
par l'or,

Jjustifés de ia ulationgane de ses roprésentants Facey l'agesemblée, dans laquelle ceux de mes vœux dontdépend la puissance de la monarchie, trouverontune juste appréciation, aën Que, prenant tous enconsidération convenable, les droiu et leg de-voirs réciproques, nous puissions sous rap)chier du but auquel tous nous tendons, celui quipeut nom-seulement assurer la prospérité et laconsolidation de ls mouarchie tout en maisQui les assurers en réalité, parce Qu'il est fondésur uue confiaoce mutuelle. C'est avec. une dou-ble juie que je retournerai alors au Lailieu de voafin de sanctionner, dans cette
uelle pour luyaelle j'itmploce la céleste Provides.ce de cunserver Votre Eminenee, tout ce quiconstitue déjà présentement ie bat principal demes vœux paternels.”
Cette allveution impérials fut tacrompuediverses reprises par d'impétueux rirats asemblée.

mm
MELANGES,

-—La coquille produit souvent des
furt boutons :
Dane l'anulyse d'un article de lémique eùl'un des écrivains des Débats dimolimalstine àplèor toux les argumeuts de son siversaire, 6Journal étais intituls iuvoluntaireprent Le Journaldes Desuts.
Une feuille médicale annouçait, un jour, qu'onvenait de mettre Le main sur { wn des plus richesvous de tn medecing ; il s'agissait de la décou-verte récente d'uu lune (fétou ) de mincrais em-Ployés en thérapeutique,
Ünj sud parisie annonçait, il y a quelque« que le roi Victor-Raunancel avait présidé1 71H < MONsIURS. (Ministres)ML zu uute- fouille quotidienne félicitait M. 0.d'avoir CIé vÉvouf par l'empereur,
— Eu nifreux orage n éclaté, il y a quelques

  

   

  

009à-'âne

poutitical s'étant abate-
moyen, l'envoyéd'Îta- 

 

   

  

  
  

  

L'AGnÉ PEREKVYR
Le jeune uid Perteyve à succombé nuwal lmpitoyable qui le minait depuis plus d’unsn. [latteignalt à peine su trente-(rnisièue au-née, et il laisse pour lui survivre Un œuvre assezcvusidérable. Il sufi: de citer les Lettres du Pp.Lurortaire à des jrunes Gens, les Entretions surCE elise, la Pologni, une Station à la Surbonne,un livre destiné aux Malu-les, te, pour avoir uneidée des tmvaux de ce laut et aimable esprit,

i ri de Lacordaire n étédigne de celte de am illustre maître, Na exigéstes médecins et de sx fanille qu'en lui dit nettesinebl bu vérité, el dans | après-midi il savait qu’ilBe pouvait plus compter que sur quelques Len.
res. ll ler a passées au milieu de vives souffran-ced, Imais aussi d'ardeutes espérances, disantudier à ceux qui l'entournieut et gardant jue-QU'À lu dernière minnie ln plus complète jouis-sance de as facultés. Ses obèques out été célé-brèes à l'église de Saint-Sulpice,
On éerit de Rome, le 20 juin :
Volel oe gue le Saint-Fèrea répondu samedimatin aux félicitations qui lui ont été adressées,&u uoti du eacré collège, par le cardinal Matte!:* L'expression des sentitueutg que Mgr. le car-dinal-duven manifeste au nom du sacré-polléget'est toujours chère ; elle tne l'est d'autant pluseh ce moment que les temps sont plus difficilespour celui qui gouverne et pour ceux qui sontvuverués. La voie du pontificat est pleine dedimicultés de peines où de duugurs, otle pontife# vraiment besoiu de l’aide de feu pourles sur-

monter,

“Je suls assuré de vos sentiaunte, de ceux detous lee colléges de prélata of de tons les bonscatholiques. Mais malheureusementil ne manquePas de personnes qui, séduites par l’idée de l'u-mité et de la glui-€, nourrissent d'autres usées.3: elles listing Les suientes Ecritures, elles ver.taient que quand tes Isrnÿtites, séduits par cettemim: idee, cloignirent lo prophète Samuel pourappeler le tui Baul, au lien de l'unité, ile eurent
fun de la gloire, ils eurent des

re, et leurs rois furens pres-que tous on enplivitd,
“Nous

n

e

devous pas, cependant, insiter lesdeux ouvriers de la parabole, dout un, appelé auLuvail, refuse de s'y rendre, et dont l'autre pro-sut d'y aller, vais n’en tit tien. Unissons-nous,& Coutraire ; réunissons tous nos «ffurts ; éloi-Ætous toute juée d'intérêt où de vuos personnel- à dules pour ne servir que lee intérèts de Dieu et de |

  

     

 

 

 

  

 

   

     

  

  CONTLE LA RAGR,

M. Jatues Marschall, de Leeds, en Angleterre,appelle l'attention sur un préservatif contre l'by-drophobie.
Ou en doit Is découverte A un «ncieu vétéri.sairo nommé Yountt.
Le remède consiste à iatroduire dans in plalsuitrate d'argent urdinaire, Le uitrate décom-pose le salive, détruit le virus, l’attire aux ex-trémités capiliaires ot le neutralise. ruis on cau-{rh Quand la plais c'est complètement fare

 

 

  

an Eglise,
= Duleudous les droits et les intérêts sacrés

tuée, on la frotte pour faire disparaitre le ciestel-

 

   : eu agissant ainsi, nous obtdeus une couronne von pas fragile, mais immus-Ul: et imorielle,” (Correspondunce Bullier,)
--o
Russie,

On lit dans le Nouveau Fremdenblatt de Vien-0:

POUR FAIRE DISPARAITUE LES VELAUES

ll ya des personnes, les dames surtout, qui seTuvnitrent trés-contruriées de ces excroissancesQu'ou nomme verrues vu vlus vulgsirement poi.reaux,
IL w'est pourtaut pas difficile de ven dibarrne-ser, @b voici un procéilé fort simple que nousSTORE vu employer avec le plus completUn fait plonger dans une fort disso-lutiou de savon noir la partie sur laquelle se dé-veloppe une verrue.
Cette dissolution produit sur la verrue unecautérisation légère à sa superficie. On enlèvetoue les jours l'escharre qui couvre le surface del'excrolasanee, et par ce procédé on obtient uneentière guérison.

“ La diplomatie russe déploie une aotivité qui\rahit d'uve manière incontestable sa tendauce àremciire sur le tapis la question urientale, NousAppreuvus aujourd'hui d'une source parfaitementetre que, eur l'initistire de Suiut-lélersbourg, ilt'est engagé une correspondance irritante entrece cavinet et celui de Constantinople an sujetdvs préteudues meudes des Turcs dans la Russieméridiounle, particulièrement daus le gouverne-ment de Sinbirek, où ta Russie affirme l'existen-

 

} A Il faut bieu se garder defaire usage de l'acidecod opagande syst matique de in Porte alfarique Chute vitriol), c'est un agent très-
qui aurait pour but de provoquer, a titre de Pro-

|

irritant et Qui enflatime les
a | 0 verrues au lieu de

tectrios des sujets russes de croyance tasbuinésLane, uge Gmigention en masse vers le Turquieet d'agiter de cetle façon les pruvinces en question.
* lv cabinet russe réclame de 1a Porte des eaplications immedintes at simultanémentun chan-gement dune l'organisation dée régiments polo-ais cn Turquie, qui se sont considérablementrenfercés par l'émigration, d'autant plus que leurchef, le général Craykowaki, a manifests cluiretent À ses vfficiers, dans un ordre du jour,limepartaneret le elgnifica ion de ces régiments

- uno

Espagne,
Une dépêche de Val -u "+, Espague, aunonce ladécouverte, «laus verte ville, d'une conspirationj dout le bat était d'arcier le capitaine général,« d'oveuper In casepne de San Franciscaet In ata.1 tion dat chopin dv fer, et de proclumer In déchésj snec de lu dynastic + Kune,

L'Espagne cet In terre des agitations.Ou te l'une publications oiticielle quin z5n0PRU A Vi BUCCÉder au pouvoir 4% ministères etS24 0 list. De. vis 1833 jueq..'à nos jours 1,-50" Bic iles ont éclaté, sans tenir cutiple desinsurrections militaires, 7 constitutions ont étéLromulguées ot 5 discutécs.
<<.

La correspondance de Vienux dunue le textedu dors prononcé Le 6 juin par l'empereurd'Autriche à son atrivée à Pealh, on réponse àbe allucution de Bon Eminence le cardiaal-pei-mat:

“ C'est avec
mes nou, les
Hongris el qua Juccepte les houwmages qui mesont présentés pue lu bouche de Son Etninence,C. mine 1ou),ure, ran feime volonté est do satis-faire nutantque possible les vœux den peuples de

les guérir
Plusieurs fois des médecins ve sont 1rou-Yes dans ln nécessité de faire l'amputation dedoigts, dont où avais cautérisé des verrues avecl'acide sulfurique.

PRÉCAUTIONS CONTRE LA FOUDRE,

Voici les précautions à
d'être frappé per la foudre Ppeudant un orage:Ua doit éviter les courants d'air Pendant lesorages : la direction de la foudre “tsouvent déterminie par evlle dy Ia pluie et du« “ent Ou cite l'exemple de personnes foudroyéesmrrant une feudire.

<at très-daugereux de souner les cloches ;"uneurs sontle plus souvent foudroyés.nklit résume ainsi les conseils qu'il donneaux personnes qui craignent le foudre :
la. Eviter le voisinage des vheruluées, is saisQui les iapisse pussédant, comme les métaux, laproprièté d'attirer le foudre ;
20. Pour la méme ta‘son, w'éloiguer des tué-taux,des glaces, des durures, des Gloches et detenes codes ; se dépouiller les objets métalliques qu'on 4 sur soi ; .3e. Eviter de se plucer au-dossue d'un lustre,duue lampe, d'un ornements de métal, d'enobjet quetcouque.
40. Interposer entre soi et Je sol un corps noucouwlucteur, du verre par exemple ;
Su. Diminuer autant que possible les pointede contact avec le sol ot les murs,
Le plus sûr moyen préservatif serait doned'avole wa hatone suspend à des cordes de soien° milleu d'une vaste chambre.
Lorsqu'une personne 6 6té frappé par Ia foudre, i fut de suite Is porter au grand ale, ladépuellier promplement de ses vêtements, fairedes fusions d'eau feuide Pendant wa quartd'heure, pratiquer des frictions aux extrémaitéset chercter à rétablir ln téeplrasion par des com-pressions Intermitentes de Ja poitrine et du basventre. Telle est l'instraction dounée par le con-veil desalubrité du départementde la Seine.

COXTRE L'EMPOISONXEMSNT.
—Nous croyons utile de reprodulre une recet-indiqués somme coutee-poisos des champé-

’

 

prendre pour éviter

 

  
 

  

 

   

 

joie que je salue, daos le paisis deeles enfants de mon royaume de
 

vons apprêclez arejustice mes intentions rater.Helles et que nous devous mous attendre à unavenir Ficae d'espérances, J'ouvrirai trèe-prochaie
Possibilité de faire jai rente

|

te 

occasion solem- *

4

 



     
unons dangereux ; aile est fort simple et consis.
te :

lo. Àfaire vomir ;
> À trsioletrerde l'hule fine deux À trois
blé à soupe ;
PAdo cerdu thé ou du eafl ; ;

Ao.À purger après cessation des accidents

avec |:

sel

devedi ou l'huile de ricin,

 

—L'bomme vraimeot humble est celui qui se

tait quand on le blème, et qui s'étonne quand on

16 lous.

  

MARDI MATIN, 18 JUILLET, 1865.

+

TELEGRAMMES PRIVES

A L£ MINERVE.

AffairePotter.
Quévec, 17 juillet.

Catte affaire à créée ici une certaine sensation.
Le gouvernement à l'intention de prendre la
chose en main,
———

Correspondance Editoriale

DE LA MINERVE.

 

OON VENTIONDE DETROIT.
Détroit, 13 juillet, 1855.

L'élection de l'Hon. M. Walbridge ou du Cal,
Wa'bridge comme o 1 l'appelle, aura été d'un
grand secours pour Ia dépicl ¢ des affaires de la
contention. Il dirige les procédés avec une ré
gulanté toute muilituire. Avec Jui, il n’y à pus
une minute de perdue. Chaque propusition vient
en son lieu, et toutes les questiors soumises re-

ivent immédiate neut une réjonse cla’re, judi-
ieuse et acceptée par tous. -Puis quandil s'agit

de voter, le méthode suivie est aussi simp:e qu'ez-
phditive ; le président se lève et demande que
ceux qui sont en faveur do Ia piopesition le dis
sent: alors, ceux qui sont opposés à lu prupusi-
tion expriment leur opinion de la mème manière,
en disant ‘* No.” Ceux qui dont la réponse u été
la plus forte, c'est-à-dire qui on: fait un plus

d bruit l'emportent. Ceux qui ne sont pas
itués à ce mode de jugement le trouveront

poat-être douteux. Il faut, il est vrai, une certai-
De habileté eL une pratique a.sez longue pour
saisir -arfaitement ls majurité des votants, sur-
tout q'.aud les partis sont à pes près également
partagés Souvent, lenthousinme ou in passion
du triumphe funt hausser ou prolooger la voi
d'un m-mbre plus pass‘uvné que ac5 adversaires,
et son vote peut en valuir denx. Cleat le seul
mode, du reste, qui tienne compte des convie-
tious des votants et qui les prenne en considéra-
tion. C'est un point auquel ou ta pas donné une
atiention sutliiant dans les awsemblces délibé-
rantes. L'opiviun d'un homme parfaitement cou-
vaincu Yaut bien celle de deux hommes inlitfé-
rents, ot qui votent au huzard, Su telle à ôté l'in-
tenlion des américains, en fuivant voter vivd-raer
eteu bluc, nous sommes prèls a déclarer qu'ils
entendent les questions politiques muieux que
Besucoup qui voudraient leur faire lu leçon.

11 n'est pas hors de propos de dire quelques
mots de Ia salle des séances de ls couventiun.
Ces séances ont lieu dans le grands salle de
la chambre de commerce. C'est une grande
bâtisse à quatre étages, construite en brique et es
pie te blanche de l'Ohio, et située au coin des
rues Shelby et Woulbridge, entre la rive du
fleuve et Jefferson Avenue. La salle des gésaces
eat au quatrième, et à vus sur le fleuve qui s'en
trouve éloigné d'environ uu arpent. Ea face,
de l'autre côté du fleuve, se troflve le village de
Windsor, qui forme le terminus du Great Wes-
tera.

    

Les américains sont essentiellement commer-
merçants. C'estle‘.vie, et ils portent les thio
rier du commerce et appliquent oes lois & toutes
les transactions de le vie. Ils out loyalement
exposé leurs principes sur ce sujet par diverses
devises qui ornent les murs de la salie de Is con-
vention. Il y en à pour tous les goûts, musis qui
se rapportent toujours au mémo point: l'éloge
du commerce et de ceux quien sont leg repré
sntants et les promoteurs. En voici une qui
set toute pratique es qui prouve l'expéricace des
affaires : ‘“ L'honneur est la source du crédit,” et
la suirænte : “ La vérité, I'honndteté et in science
sont les premiers soutiens des affaires. Celle-ci
est sujette à discussion, et pour.ait être revoguée
en doute, elle est un peu fantuisisie : * Lu cha-
Tité est une vertu ; les affaires domineni le
moyen et la bonne volonté pour l'exercer.”

suivante, qui occupe la place d'honneur,
doit avoir pour auteur les commerçants de l'Uvest
et partisans de le récipencité : * Les vastes con-
trôes de l’Ouest cherchent à nouer dés relations
commerciules avec le monde ent er, et demandent

* Touverture de toutes les rules de culumunica-
tion avee Ia wer.” Lu salle est vaste «peut cun-
tenir plus de huit cent jwrsonnes. Le président
est placé sur une estradé au fond de lu sulle ; à
ses cütés se tiennent les vices-présidente, et its
vantlulles secrétaires. Les journalistes, au Tom-
bre d'envirou soixante, out leurs if g-s
de l'estrude du président et slaus Une €:
position pour suivre tous les proce ics. Les dis

108 gout divisées pur localités. Sur ne feuitle
ixée À chaque bane, on fit be uot de be delega

tion & laquelle sunt deatinds ves sicges, le sorte
que, du moment qu'un oiateue 86 leve, vis ve
quelle partie des Ktats-Uuis il apparteut, que
sont les intérêts qu'il duit défeudre. Cest ui
moyen souvent facile d'expliquer bcaucuup de
prétentions,

M. John Rrigit, le célèbre député de Bright m
en Angleterre, et un des amis les plug ze]
Euata-b is et de la politique du Nord,
invité à la convention de Detroit, 11 a répondu
À cette invitation par une lettre lue hier: if re.
mercle cordialement la Chambre de Commerce
pour l'honneur qu'on lui a fait en l'invitant à
cette importante réunion. 1 fait des saulmits
pour son plein succés qui devra,il n'en doute
pas, cuacoutir par une large part à le pruspérité
des Etats-Unis. ;

Léa hier, une proposition & ite faite pue M.
Denison, de Bay City, déclarant que le Tr
de Réciprocité, étant tout à l'avantage du Ca-
ned, et le peuple canadien ayant fait preuve de
sentiments adverses à la politique fédérale, ne
doit pas être renouvelé. La motion à été rejetée
de suite, e1 sans discussion.

Ainsi que je l'ai déjà dit, les Américains re-
conuaissent jrarfsitement les avantages de la
voie du St. Laurent sur celle de New-York.
C'est même ce qui fait les regrets de plusieur.
(ls ne peuvent pas o'babituer i l'idée se voir
leurs produits passer par Montréal quand New.
York serait abundonné. Cependant ils sont eu-
core dans l'indécision quant au résultat final de
la rivalité enire New-York eb Montre: lin
Victuire sera pour celui des deux peuples qui fura
Is plus tôt les améliorations que nécessitent
l'augmentation rapide du trañc de l’Ouest. C'est
eh ee sens qu'est construit le rapport de le minn-
rité du comité rur le Transit, présenté par M,
Proster, de Buffalo, et que vuici:

“ Attendu qu'une grande partie des provisions
et des produits des Etau du Nord-Ouest qui
pdtbeaucoup de grains, est annuellement
exportés daus les paye luintains par s'Etat de
New-York, fuurnissan: ainsi les moyens de payer
au Crésor national les droits “pui sont imposés eur
leeux, et que dans l'opinion de cette convention,
ce commerce est substantiellement matériel dans
son caractère, et de là a droits encouragement,
à la protection et au jlua grand soin des Elats-
Unis ; et

“ Attendu que pour les dix dernières années,
ce commerce montre une augmentation ferme et
tapkde, nvec toute raison de s'attendre que cette
augmentation contiouera pour un lung temps à
Vevenir, en proportion de l'augmentation de le
Population dans ces Etats, Jurjus ce que le reste
des terres lebourables d'iceux, mainirnant à peu
pus uu huitième étant eu culture, sera cnlti-
ve; et

“ Attendu que pendant les anoées aviutageu-
ses de 1840, 1H61 et 1652, vis les chargements à
Est de Buffalu et d'Uawegount été presque de
3,000,000 de Lonataux, accompagnés de grandes
dificoltés dans le trausit à travers l'État de
New-York, rénnies à des taux de fet onéreux
sur ces canaux,à cause d’une capacité lusuffisante
d'iceux pose y passer sans délai, diminuant siosi
de beaucoup es moyens des Etats de l'Ouest
pour exporter avec profit au producteur le sur-
Plus des produits ; et

  

 

 

   
  

 

  

 

   

“Attendu quo par un sécent examen et une !
estimation faits par jee sutorités compétentes «de ‘
l'Etat de New-York, il et démontré qu'il est en-
tièrernent faisable € Jraticable et comparatives
ment à bot marché,
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l'élergir dans Joux anles
bouces des canaux avec une tets-légère améliv- jrouversiu ew tout et partout, ous Ktats-Uoir .

nière à permettre d'y passer aus vais eaux por-
tant de 550 À 600 louneaux, Au lieu de 220 ton-
neaux comuie à jrésrDt, Augniehtabt par là an-
burllement pour l'Ouest la capacité d'au moins
‘0, 00,000 de tonneaux et dimibuant le coût d
trauspurt d'une bunne moitié, fournissant ainsi
un vasle débouché à peu de frais au marché de
l'Es , où eu tout temps et eu tout lieu, l'on peut
trouver su moles 200,000,400 miuots de grain
de plus qu’il n'en em: passé dans ces cunaux dans
Taboudante aanée de 1863 ;

Atteadu que les membres de cole convention,
woubliant pas is condition encore sua defense
de leur commerce sur leurs lacs, et les rilles et
les cités sans protection sur leurs frontières,
Quoiqu'il leur en coûte d'en appeler au gouver-
nement général pour venir en «ide à l'état actuel
de nos affaires nationales, tent cependant
Qu'il est de leur devoir d'attirer son attention
sur tn acte passé par Ja légisiature de l'Eut de
New-York, le 34 avril 1362, intitulé: * Acte
pour adopter les canaux de l'Etat pourla défense
des lacs du Nurd et du Nord-Ouest,” en consé-
quence qu'il soit

Résolu :—Que le congrès soit et est parles
présentes requis de faire sans délai, les dépenses
nécessaires pour mettre le dit acte à effet, et
ainsi protéger ces mers intérieures ct le grand
commerce Loujuurs croissant qui sy fait, on
seulement de toute aggression (trangére, mais
d'ouvrir un canal de transit vers l'océan et la
ville de New-York, suffisant par va grandeur et
le peu de frais qu’il encoarrs, a recontrer pen.
daut un siècle les besuins des Etats du Nord-
Quest qui produisent Leaucaup de grains

Voici le rapport de la vasjorité du même co-
tuité, présidé par M. Little Juin, de New-York :

   

    

Attendu que l'augraeutætion annuelle des pru-
duits des Etats \ributaires t situés sur les bords
des lacs du Nord, à «xcé capacito de trans.
purt de tous les issues vi antique, et dé-
montre l'urgeule n-cesiite cuit les routes par
eau des relations commerciales entre l'Unestet
l'Est; et attendu que les canaux et les différen-
tes lignes du chewius de fer allunt et veusnit des
dits lacs, quoiqu'ils slent contribué largement
u développer les ressources, augmenterla riches-
se et protuouvuir l'univn permanente de tout au-
tre pays, sont entièrement insuffisants pour ren-
contrer les exigences de cet immense commerce
sugmentant avec rapidité, cu conséquence qu’il
soit: ;

Résolu :—Que cette convention considère la
construction d'un canal pour les vaisseaux au-
tour des chiites Niagara comme un ouvrage un-
tivnal de grande impurtance militaire et nationale,
également demandé “ par lu prudence militaire,
les nicessités du commerce et ls sagesse politi-
que” et que son plus prompt achèvement aux
frais du gouvernement général, est requis par
toute considération de saine éconumie pulitique.

Itécolu :—Qu'un tel canal, d'une capacité pro-
re aux plus grands valsscaux soit à vapeur où à
voiles qui maintenuot où dans lu auite peuvent
ou pourront navigner sur les lacs, Accorders In
comtaunivation par esu lu muins chère et lu lus
expaditive pour le transport des produits des
Brands Etsts féconds de l‘'Uvest & du Nord-
Quvsi, en mettant en état de servir le lac Hu-
ron, lo plus à l'oucat de tuule lu chaine des
lacs sur uotre frontière word, pur lesquels ces
produits toujours plus considérsbles chug se an-
née peuvent cire distribués à l'Hudsou et u New-
York par «es canaux Quelque peu Clargis et les
chemios de fer, à lu Nouvelie-Augleterre, Penu-
aylvunie, par ies chewntus de fer et à l'océau par
ia route uitecte du St. Laurent.
Résulu:—Que l'Etat de New-York, so trou-

vant pur 8a position géographique ls principale
route du commerce eutre lu graude Chaine des
lacs ct le bord de la wer, et ayant duns ses lic

  
  

considération d'intérétet de sraie poliigue, et
par la courtuisie qu’il duit à ses Etats sœurs
d'améliorer et d'élargir les plus courtes curumu-
nications par eau eutre ies lacs et la mer. Sil
manque d'agir ainsi, il ne d. vra pas se plaiudre
si une partie de sun grand commerce iutérieur
te fait au tnoyen d'autres canaux de communica-
tion qui entraineront tuojus de frais,

Résolu, — Que nous saluons avec satisfaction
l'élargissement projeté des canaux Weiland et
St. Luurent, et les autres améliorations propo-
nies dans les provinces britanniques

canadiennes, spportent «d'autres débou-
vhés var lesquels notre cumtuerce des Etats tri-
butuires des lucs pourra se faire à peu de frais
sur nos marchés de l'Est, de mème que sur les
marchés de tout l'univers.

Itésolu :-—- Que dans l'éventualité des négocia-
tions d'un traité de réciprocité entre lus Etats-

; t les Provinces de l'Amérique Britenaique
y note gouvernement devrait s'occuper

de recevoir dans (el traité une garantie d'une
profondeur d'eau suffiante pour permettre aux
vaisseaux à hélice portant une cargaison de pas
moins de mille tonuenux, de se rendre de Port
Culborne, C. O., à la wer.

Résoln: — Que cette convention félicite les
marchana etlescitoyens eu général résident dans
les villes et les cités, et spécialement ceux de Le
grande ville de St. Louis, situce sur les Lords du
Mississipi, de l'hvureuse fin de Lu rébellion qui
leur permet de reprendre le commerca qui duit
toujours se faire sur le pbre des emus. ot que
Quus recunn.lissons ce Neuve comuie une grande
et nutionale communication par eau, vi qu'il
arrose plusieurs Etats pop ileux, et recymiman-
dons que le Congrpasse les lois qu'il Jugers
melleures au développement de sou utilite où de
ses urers.

M. Little Jolin, ie
ee port d'un bong tiscœur-, plein de faits et de
caulfres, tres habile et (rés loguue, Cependant,
Vautes nc4 propositions, toutesses thévries quand
Hd denaude qu'ou tuurnisse sux Etats de l'Ouest
La voie la plus courte «t la moius coûteuse pour
Rétiver à l'Uceans péchent par la bise, parce que,
comme Ls plupart de ses compatriotes, il ne croit
pas qu'il 1 ait d'autre port de mer quo celui de
New-York.

lies Evats-Unisen apjaronce entièrement oc-
c1pès de © simmerce, sourient à l'idée de la défen-
se du Canada, et demandent ce que nous avons
à vraindre d'eux. Mais en méme temps, ila pr
chent l'armement de leurs frunticres, et manifes-
tent la ferme intention de se mettre en position
de résister à une invasion de lu part du Canada.
Legnet cependant du Catinda ou des Etats-Unis,
doivent avoit le plus à crainire de 60vo sin ?
La question des fortifications des froutières de

Ia part des Etats-Unis a l'objet d'une lungue
discussion ce matin, Il sait de la construc.
Viou du canul de Niagara et de ses avantages au
point de vue militaire. Alora on longue-
ment des éventualite obables d'une pareille
Guerre et de la nécessité de «y préparer,
opiniens lureut vigoureusement combatiues, c'est
vrai, par des hommes de paix; wais il nen est
pas moins vrai qu'il existe dane jrs esprits un
courant vague indiquant que cette guerre est
pussibie.

Les résolutions du rapport de M. Little John
furent adoptées, le rapport de M. l’roster ayant
êté retiré, et les résulutions en asocudemwvnt qu’il
lui substitus ayant ête rejetées.

Lane l'après-midi commença la discussion sur
ie traité de réciprocité.
Le rapport présenté par le précisent od. co-

mité, M. Joy, proposait l'adoption des deux résc-
lutivns suivantes :
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Résolu :—Que catts conventiog approuve l'ac«
tion qu'a prise le guurernement des Etats-Unis
«6 dunnant, le 6 juin 1861, avis au 1verne-
went de la Grandelretague de sou désir le ter
miner le Traité de Réciprocits,

Risoln :=Que cette convention pric reepece
tuensement ie President des Etats-Unis d'entrer
en hégociations avec le gouvernement de la
Grande-itretagne, ayant en vue l'existence d'un
traité entre 1-4 deux payæ pour les expporis come
tnorriaux réciprogues entre les Etats-Unis et les
différentes Provinces de l'Amérique Britansique
du Nord, comprenant ia Columine Anglaise, l'és
tablissement de Selkirk, et l'He Vancouver, bâsé
aur des principes qui seront justes ot éyuilebles à
toutes les parties inlétrasée , et qui cempren-
dra aussi la libre navigation du St. Laurent et
des autres ritières de l'Amérique Britannique du
Nord, nvec telles améliorations dans les rivières
et te) blurgissement des canaux propres à setis-
Mnire auz exigences pour communiquer avec 1 0-
clan.

La première résolution fut adoptés sans dis
cussion. Mais la lutle s'engager sur ia serurle
résolution à Ingnelle fut présentée l'amendement
suivant par M. McChesney, de Chicago:

“ Rénglu, — Que vu l’état caunes indéterminé
de quelques-uns des Etats récemment en rébel-
lion, et l'état des finances du gouvernement,
ainsi que l'état d'essai de notre systéme d'impéts,
toute action tendant au renourellement du traité
pout sagement être be mux ‘deux guuverne.
ments qui doivent le négocier.”
M Hamelin. ex-vice-président des Fiats-1'nis,

pats longuernent au soutien de cet wmende-
ment,

li pareit qu'on o'est abusé à l'étranger quand
ou «cru que le peuple était et sersit toujours

  

 

 

 

  

 

ration dans uns petite partie du csnal, de wa-

tuiles Ju métropole du commerce, cstlié par Loute| re

LA MINERVE, 18 JUILLET }665.
  

Dans ce comme aille
qui tendent au desputi ui, bien plus, ne
emcrificraient pas seulev.en despotisme de is
natuvu, mais g.u encore se courbernient 8004 Ce-
lui des bumuzes au pouvoir. M, Famelio est
tombé dant cette voie. Il & prétendu que lu
cuuduite du gouvernement ne devait pas être
ainsi dictée, ni méiue iufluencée. L'exécutif «
seul le drait de conclure le traité; il part de là
pour cunelure que l'expression de toute opinion,
de ln jet d'hotimes étrangers au pouvoir, quel-

sadent d'ailleurs leur influence et laSede

il ya des hommes

ue

de eurs intérèts, sersit contraire aux les de
lu séggvase et de lu toudérati o calmie qui doievnt
présider 8 toutes les délibérations du pouroir.
Se telle était te sens de la constitution ainérical-
ue, où se gerait éllangement mépris jusqu'à pré
sent sur Ia signification qu'on lui & donnés.
Comme tous les Américains M Hamelin est
libre échangiste, en théorie, mais daos l'état
Actuel des finauces américaines, il ne pense pas
qu'ils doivent accorder pareille faveur aux colo

ne saurait être approuvés par lui, parcequ'il n'y
trouve qu'un eystême bâtard, illogique, uailes
went conf eme aux lois de l’économie politique,
C'est le libre-échange par morceaux, per bribes.

Il auruit dû dire plutôt que 1a réciprocité tat
le libre-échange à petit:s doses, en proportion de

peuple: qui l’Apyliquent.
M, Hamelin fit beaucoup d'éloges ironiques à

la délégation Canadienne sur le silence qu'elle
avait gardé durant toute la convention ; par ce
moyen, dit, les délégués Canadiens ont vu
notre jeu, et ne nous ont pas montré le leur.

M. McClellan de Montréal, lui répondit que
les Canadiens avaient suivi Is conduite qu'ils
w'étaient tracée'ca arrivaut, et que lour dietait
Jeur positiun ; fls sont venus pour entendre les
cbjcctions et pour y répoudre, Lou pour en poser
ai pour dicter la cunduits des américains,

M. Bloudgood, de New-York, parla dans lc
méme sens, et déclara que tous les renseigne-
teuts dé-iratsl-s avaicot Été donnés devant le
cutmité aur la Iéciprocité, par les délégués Cu-
nadiens.
M Sabine, un vétéran du commerce de Hostou,

rénondit à M, Humelin, par un exposé des prin-
cipes de la coustitution sur le droit de pétition,
et des droits que devait avuir la convention do
Détroit d'exprimer sou opinion sur les questions
qui l'intèressent d'avantage. M. Sabine croit
qu'aux Etats-Unis, les marchands doivent’ être
les prioces, et il traite les hommes politiques
avez une déduigneuse buuteur.

Mais le principal discours de la séance fut
celui de M, Seymour, de New-York. Il paris
louguement des pécheries; c'est un article du
traité de réciprocité qui a été généralement
Juissé dans l’umbre. M, Seymour fit val.ir leur
impurtuuce et les profits que les Etats-Unis en
tethaient. [| parla trés-lunguement, et appuya
soi argumentation favorable autraité de chitfres
«t de considérations politig ies et commerciales
trés-enneluantes. La discussion continua entre
les repréentants de l'Est.

La discussion se continue demain. Lea délé-
guia des provinces britauniyues vout prendre la
prtole. Les résolutions seront volées immédiatos
ment aprds, ct ln convention sera prorogée de-
main.
A cing heures cet après-midi, irois bateaux

magoifiquement pavulsées attendsient aux quais
l'armée des délégués our l'excursion qui avait

   

nies angisises. Puis la réciprocité, en principe, |à

 

la capacité, de la force, et de ia richesse des| L,

 été rnoncée. 11 y nvait foule à bord. Pas
n'est besoin de dite quo les dames, en grand
nombre, rebaussuient pur leur présence l'éclat
de lu fète. D'anciens diseut que c'était on sp-
pât offert à l'annexion. On ne pourra probable-
ment jumais se renseiquer là dessus, innis ce’
quit y n de certain, c'ust que les délégués firent
trève pour quelques heres anx soucis des ali |

3 toutes lou dissidences d'epinions furent taj. '
-v de côté, pour n'admirer qe l'agrément de
l'excursion et lu beauté des rives de la rivicre
St, Clair que nous purcourions. Une somptueu- :
se collation fut servie à bord, à laquelle tous les
ussistants fireut amplement honueur. Nombre
slallisuces politiques et autres furent scellées au
bruit d 8 verres de champagne qui s'entrecho-
quaient. La svirde était splendide et prôtait
parfaitement aux doux propos. Les danses com-
Inencèrent de boune heure et se prolungèrent
jusgr'au moment où les vaisseaux touchdrent lo
«unt, vers dix heures.

ll ne faut pas onblier de dire que de nombreux
discours furent prononcés, sut tous les aujets et
d'autres encore. Des eaatés furent proposées à la |
Reine, au Pr'sident des Etats-Uais. Toutes fu-
rent reçues et bars avec enthousiasme. Tons les
Assistants se retirèreat cnelhmntéset pleins de te-
Conuaissanc: pour la chambre de commerce du
Détroit qui avait bi-n voulu procurer cette fdie
À ses invités.
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L'affaire Potter et Wood.
Nous mpprenons que l'on est à préparer un mé-

moire data lequel on va prier le gouvernement
de faire une enquête aur la conduite tenue par le !
Teprôsentant des Etats-Unis, M, Potter, durant
son séjour en Canada. Ce document sera prêt
pour êlre signé, mercredi, #t des copies en se-
ront déposées dans différents endroits pour rece. |
voir ls signature des citoyens qui veulent protes- ©
ter contre In conduite de 31, Putter à lu conven-
tion de Détroit, i

Nous appresous aussi que, vû l'absence de
plusieurs directeurs do la compagnie du Télé-
Graphe de Montréal, rien n'a encore été urrûté |
concernant M. Wood ; muis c’est le désir, nous
dit-on, les actionnaires d'avoir des vsplications
eur la conduite de M. Wood.

——

Document important sur la Confédération.

Le guuvernement d'Angleterre & envoyé la
«dépêche suivante aux gouverneurs des colonies :

 

Downing Street, 24 juin 1865.

Moxsikt 1, — J'ai l'honneur de vous tranamet-
tre la copie d'une currespundance entre le vi-
comte Mouck et moi-même sur les affaires de :
l'Amérique Britanuique du Nord, qui ont derniè-
rement fait le gujet de conférences entre le gou-
vernement «le Su Majesté et une députation du
gouvernement canadien.

Cetle correspondance ayant été préseutée aux
deux chambres du Purlement Impérial, par l'or-
dre de Sa Mnjesté, je dois vous instruire de Ja
commuting ssi à [a Législature de la Nou-
velie-Ecosse à 88 prochnine assemblée.
En mime temps vous exprimerez l'opinion

forteet réfléchie du gouvernement de Sa Ma.
Jemé, qu'il est à désirer que toutes les colonics
de l'Amérique Britannique du Nord s'unissent
en un seul gouvernement.
Dana l'étendue duterritoire du Canada, et dans

les cutreprives commerciales et maritimes des
provinces d'en bus, le gouvernement de Se Majesté
voitles “létments du pouroir qui demandent seule-
roent à être combinés pour assurer nux provin-
ces, qui les porsèdera tous, une place parmi
les nutions les plus considérables de l'univers.
Dans l'esprit de loyauté à Ia Couronne angis:-
se, d'ultachement aux relations avec l'Angleter-
re, et d'amour pour les institutions britanniques
qui animent également toutes les Provinces, le
gouverrement de Sa Msjesté reconnait l’obliga-
tion que tout soit combiné de manière À ne fur-
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 mer qu'un soul gouvernement. Une telle union
parait au gouvernement de Sa Majesté se recom-
tmander d'elleeméme aux l’rovinces, tant sous le
rapport moral que sons le rapport matériel, com.
me donnant nue idée bien fondée de l'amélioru-
tion de l'adminl- tration et de l'augmentation de la
prospérité. Mais il y à une ni considération
pourlaytelle le gouvernement de Sa Majesté croit
de son devuit d'insister plus spécialement auprès
de la législature de ls Nouvelle-Kcosse. Connie
dérant le détermination que ce pays à toujours
montrée à l'égard de le défense des colonies qu'il
Tegardait comme un sujet concernant le gouver. |
nemeut impérial, les colonies doivent reconnaître
le druit et même l'ubligation qui incombent au
gouvernement de la mére-patrie, d'insister avec
empressement et use juste nutorité sur les mesu-
res qu'il croit être plus convenshles de Le part des
colonies dans In vue de leur propre défense. On
ne peut douter que ley I'ruvinces de l'Amérique

  

  

sles autres, faire des préparatifs justes € -
sante pour in défense nationale, qui serait sist.
meot entreprise par une province qui céunirs les
ressources de toutes les autres.

Je sais qu'un projet sl nouveau et i important
n'a pas èté de suite accepté par le Nouvelle.
Ecrsate avec cette curdialité dont n fait preuve

X ce du Canada; mais le gouvernement
té croit qu'après un ezamen plus

attentif du sujet dung toute sou étendue, les
provinces maritimes comprendront les grands
Avantages pue, dans l'opinion du gouvernement
de Sa Majesté, l'union projetée doit conférer sur
thacuse d'elles.

ai, ete,

Signé -

 

   

 

Fowann CannweLe. Lientenant-gmrerneur,
Su Richnpd (iraves Mardonetl C Is

Britannique du Nord ne peuvent, séparées les unes |

 L'Hon. M. MoGes.
Nous avons parlé deruièrement d'an

Qui devait être donné à L'Hon. M. x
«+ constituants et amis de Mont oi
réponse qu'il à faits Président et au Secrétais
du co .ité charges de l'iariter:

4, Montmorency Terrace,
Mostréal, LT juillet. 1863.

Mes Chers Messieurs.—Js vous prie de faire
24 Comité des res am mes constituants
de Montréal, mes plus sincères reu.oreiments
pour leur gracieuse invitation à un diner public,
à l'occasion de mon retour su Canada.

Vous, Messieurs, et votre cowité, me croirez,
Je le sais, lorsque je dis que je suis profondément
sensible à cette marque d'approbation, à ce mo-
mens.
Les rues que je croyais de mon devoir d'ex-

rimer, quand j'étais à l'étranger, spécialement
à l'égard de la position des immigrants [rian-
dais dans les Etate du Nord, telle que comparie

le qu'ils occupent dans ces Provinces, ont
Sté acceptées par tous ceux que je considère
comme répresentaut entisrement le grand nom-
bre des commettante de Montréal-Ouest. Des
S000 électeurs et plus marqués sur les régistres,
j'ai toute raison de croire qu'il n'y en à pas trois
pur cent qui different réellement de ces vues.
à tentative de quelques personnes, inconnues

de la société, d'ubtenir une censure apparente
de ma conduite durant mon absence, et l'insuc-
cts complet de cette tentative montrent com-
bien la partie saiue de notre population est pru-
fondement attachée aux institutions canadiennes
et aux rapports qui l’unissent à l'Empire, qui
veille à la conservation de ces institutions, Sur
ce point, d'après ce que nous avons, il tue sem-
ble que l’on ne peut à présent desirer d'autre ex-
Pression de l'opinion publique.

Depuis que vutre Corité a originairement
pruposé de me donner cette nouvelle marque de
couflance et d'estime, vous devez au voir ap-
pris que Son Excellence le Gouverneur Général
& convoqué le Parlement pour la 8 août, à Qué-
bee. Comme mes collègues que vous vous pru-
pour d'inviter seront, beaucoupoccupés jusqu'à
a ré iniou du Parlement, je sens que c'est une
autre rais n de décliner au muins pourle présent
votre banquet proposé.

Puis-je vous demander de communiquer ces
raisons qui ni poussent à décliner cet honneur,
avec mes cemerciements les plus sincères et les
plus reconnaissants, à vos compagnons, et d'ac-
cepter pour vous-mêmes l'expression spéciale de
ces remerciements.

Croyez-mui votre ubéilesant serviteur ct ei,

Tomas D'Aney McGee.

Walter McFarlane, Ecr., Président, et Hy. J.
Clarke, Ecr., Secrétaire du comité des arrange-
ments.

—A

Le Tournoi au Billard,
On verra par l'annonce qui se trouve plus loin

que la clôture du Grand Tournoi au Uillard a
lieu co soir ot que les plus ‘emeux joueurs y pren-
dront part. La grande partic entre Foster et
Dion, pour $2000 en or, aura lieu demainsoir.

LUNDI, SÉANCE DB L'APRÉS-MIDI.

Onzidme Partie.

Henry MeVittie et James Rooney, de Montréal,

ROONEY : 20-2.0-0-0-6-14-6-0-0-2-13-3-24-0
3-0-3-2-1-10-6-0-3-0-2-5-30-0-0-0-0-3-4-1-0
3-28-2-0-0-5-11-0-3-2 12-2-5-0-4-7-t-4-0-
31-2-3-3-18- 0-0-8-ÿ-8-9-17-0-25-0-5-1-5-5-0

-0-0-5-14-2-0-0-2. Total, 500.
Moyenne, 4-06. Plus forte suite, 36.

McVITTIE : 40-3-0-2-19-0.0-0-9 ¢-7-11-3-0-3
0-3-5-0.0-3.5-3-1-0-3-2-15-7-2-5-9-1-0-4-4-24-2-4
4-3-0-10-8-1-70-2-0-22 7-G- -3-0-6-5 18-8-0-00-7
10-0-4-8. 2-5-10-13-3-0-8-0-8-0-0-2-0-3-0-2-7-8-3
0-4-0-0 0-0-0 0-t-15-9-3-0-7. Tutal, 463. Moyen-
ne, 4-63. Plus forte suite, 70. Temps, 2h. 7 m.

Partie Extra.

150 points, parambolue, Philip Tieman, de
Cincinnati, et Joseph Dion, de Montréal.

TIEMAN : 0-0-2 0-6-58-11. Total, 77.
DION: 22-32 5-80. Total, 150. Temps,

   

    

 

 

  

   

. 20 minutes
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OJomité de Secours de Montréal,
La dernière assemblée du comité de secours

de Montréal, n eu lies vendredi à In Banque
Ontario, M. C. 8. Cberrier, président, M. Du-
vernay, secrétaire.

11 est dicidé sur motion de M. Paré, secondé
par M. V. Hudon, que la balance de lu somme
souscrite wu fonds des inondés et qui se trouve
actuellement entre les mains du tecsorier M,
Starues, soitrépartie comme suit :

  

     
Bécancour…….….….…..... .
St. Grégoire. 450
Borel. ...... 410
St, Barthelemy . 300
Yamachiche am
Ile du Pads. 250
St. Michel d 125

Le secrétaire est prié d'écrice aux curés des
paroisses  ci-dessus leur annonçant que telles
sommes ont été mises à leur crédit à lu Banque
Ontario.
Le comité continuera à recevoir des souscrip-

tions qui seront remises cu temps et lieu Aux in
vadés.

 

Les Canadiens en Oalifonie.
Nous lisons dans le Courrier de San Fruncisco

du 17 juin :

MEETING LES FPRANCO-CANADIKNS.

Un grand nombre de Canadiens-Francais se
sont réunis dimanche au Mechanics’ Hotel, ré-
poudent ainsi à l'appel que nous avons publié.

docteur J. Perrault fut nommé président, et
M. Rouleau secrétaire. Le président expliqua
slors les différentes propositions qui mntivaient
la réunion. La première et la plus importante
était la création d'une Société de Secours. La
proposition fut chaudemeat accueillie par toutes
les personnes présentes. et plusieurs oruteurs
partérent éloquemment ebsa fuveur, M. Deati-
maurille insista pour l'organisation immédiate
de Ia Société, qui prendra le nom d'Association

ur le bénéfice mutuel des Franco-Canadiens.
Jn comité de sept membres fut choisi peur régler

les dispositions ultérieures. Ou procéda ensuite
À l'arrangement définitif du banquet de In Saint-
Jean. M. Pierre Lareseneure fut élu président,
M. J. Perrault vice président, M. Joreph ©
re trésorier, et M, F. À. Honteau secrétaire.
Avant de se séparer, la réunion vot

mercimens i M. Joseph Couture pour I
qu'il a déployés en faveur de la nouvelle Asso-
ciation.

L'assemblée s'est alors séparée, pour se réunir
16 16 juin.
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Bulletin,
Le Dr. Mackny est actuellement à Montréal,

comme correspondant du Times de Loodres, au
t sujet de 1e Confédération Canadienne.

lonsieur le contre amiral Bosse, commandant
en chef de la division navale françuise des An-
tilles, du Golfe du Mexique et de l'Amérique su
Nord était à Québec, ces jours derniers. [| est
accompagné de sun aide-de-camp. Ji à visité les
chiites Niagara, Québec, et s'en retournant il
doit s'arrêter à Montréal, New-York et Huston, ct
“le 1d se rendre à Halifax où doit l'attendre son
successeur.

cae -

Oncouna.
On noas à informé, sans dtre sûr du fait, que

l'on à ait pris, semodi «leruler, 13 marsouins à
Cacouns.

+.

Gladiateur et le Prinoe de Galles.
Le Prince de Galles a gagné £10,000 par 1a

victoire de (Hadiatewr. Oti comprend facilement
jue Son Altesse nit été disposée à féliciter co -
ialement le comte de La Grange.

- - —ei4—= -

Notice Bpéoiale.

Un nous prie d'attirer l'attention de nos lec-
teurs titr la prochaine vente, par M. Devany, de
cette importante propriôté d'une si grande éten-
due, qui se trouve sur les rues Craiget Mont-
calm, et qui doit être vendue dans ses salles
d'encan cet après-midi, à deux heures. Burle
lot de terrain qui fait face sur les deux rues, «de
grandes et bonnes bâtisses ont été élevées.

Le public généralement n'a aucune idée de
l'étendue et de l'importance de ces prémisses;{

, ceux qui sont intéressés dans l'achat ses biens-
   fonde, feraient bien d'examiner cette propriété

avant le joue de la vents, qui, nous laforme-t-on,
sera abrglue, où ‘n eonniquence, altirers sans
doute l'attention des capitalistes, spécinlement
de ceux qui s'intéressent à la prospérité de la

 

partie But de la ville

—>

Correspondance d'Gtiawa,
A “La Mixseve.”

Couvent d'Ottawa—Procession des Orangistes,
be. Ge.

Otiaws, 13 juillet, 1865.
Je me fuis un devoir de commencer par vous

communiquer © que j'ai vuet entendu à l'exa-
men du courent d'Otuwa, à la séanos de l'après
midi du 11 courant.

Je ne pourrai rien vous dire de le séance de
l'avant-midi qui, cependant a été, m'avoue-t-on,
fort intéressante et amuisate. Ces séances eu-
rent lieu daus les sailes de l'Hopital-Général, au
milieu d'un concours inimens de pareuts et d'a-
mis de l'éducation. Ilest mulbettrenx qu'un grand
rombry des princi
€16 places en lieu convenable nia do pouvuir être
is miètue juger du progres de l-urs enfants et des
élèves te cette importante institution, Cel n'est
Point dd sax bonnes sacarqui sont à la tête de
ce perisionu(t ais à Co :X qui bien insuremment
saus dout vtt pluce sur La première ligue de

 

ipaux d'entre eux, n'aient poiut
   

par l'âge et l'éducation, devaicut se trouver à
leurs places, entruutres nutreamiU... de Mout-
féal, ex-M. P. P.. que j'aurais voulu voi tout
pres de Ha Grandeur Mgr. d'Uttaws, au lieu
d'uceuper un siège de l'arrière. Mais eu voilà
pred cola se réparers saus doute une autre an-

 

Vous savez que cette utile institution à rendu
déjà d'importants services aux jeunes personnes
du sexe de votre cité et de plusieurs autres luca-
lités, par l'édueution solide el chrétieune yui leue
est donnée dans cette précieuse maison.
Lu supérieure de ce Couvent, lu Itévde, Sœur

Bruyère, est La digne énule sous bien des rap-
ports de ls fondatrice de cette congrégation
(Me d'Youville de raînte et gloriense mémuire),
et les autres religieuses qui sout sous sa direc-
tion déploient, pour former l'espeltet le cœur
des enfants des autres, plus de zèle, de patience
et de savoir que t'en moutreraieut leu mères el-
les-mêmes.
Le séance de l'aptès-mmrdi s'est ouverte par un

duo à huit mains (Zampu) juué pac Des Cecilia
Ryan, Cordilis Dorion, 8. A. Turgeou et M. A.
Smith, qui n été suivi per uu drume des Mar.
tyrs de Chutenulrisod en 3 actes, en lutigue an-
glaise, arrangé pour lA circovatancepar l'habile
itecteur de cetlr institution, fe Kévérend Père

Gigoux, La seène vraiment touchaute de ce
drame bien interprété x fait couler plus d'une
larme et les personnages nt été bien applaudis,
entrautres Melles Cozeus, Roby, Hogue, Peas"
Grison, Ryan, Léveiliée,Dulichsel, Dorion, Tur-
geon, Perry, vic, etc. La scène s'ouvre au mo-
ment de ls persécution excitée par Dioclitien,
vers la fin du truivième siècle, Le christianisme
D'était point encore la religion duminante de
l'empire romain; mais ses autels s'élevaient ue
près des écoles. Les personnages sont pris dans
les deux religions ; le récit montre ensuite l'état  

   

 

   
  

 

trsie développe cetle ac
ls catastrophe an mass

-uviiëns. Au dire de toot le mouse
fice: se svnl surpassées en cette circonss

 

Lit parie veut cols St0 à lu linuteur de la
Parte ICE, oF ditt eur bien l'étude de la
maluique est fiol nt vicigée par les Dames
propusées a Len ciniement de cet art.

Lg pièce © anguide, Madone de Puurceuugnue,
imitée de Molivre-, n Lien fait rire, si le drame
des Martyrs u tienfait pleurer... Après quoise
fit Ia distributive des prix

Mgr. d'Ottawa, le juge Aruste ng, H. J. Friel,
Ecr,, félicitèrens eusuite les élèves en termes
trés-appropriés.

En somme cet examen fait honneur à ces hé-
voiques serrantes de Dir et nux Olives de ce
pensionnnt qui est satin contredit l'une des pre-
mitres institutions de ce pays, nu dire des con-
matsscurs,

Puisse ta vallée de l’Ottawa ne retentir que de
l'écho des suns haruionieux que les parents et les
amis de l'éducation ont enteudu dans ce sauce
tuaire, où la vertu, le talent, l'amour et l’émula-
tion du travail se donnent la mais, iubérents
qu’ils sont à oute foi religieuse ct nationale
dont ils sont les synonymes, et p éside souvera:-
Moment au-dessus des viles tribunes, et des plus
viles clameurs de ceux qui ne respectent pas plus
les autorités religieuses que les autorités consti-
tutlonnelles. Tels sont les soubaits de notre

| Pupalation, et de plus ce eunt les vœux de celui
Qui n’obést qu'à cet écho.

  

   

 

 

  

Hier, & eu lieu le 1754me anniversaire de lu
Lataille de Boyne. Vs anns dire que la fête fut
des plus brillantes au point de vue de ceux qui
ont des guûts plus où moins orangistes. Plus de
3,000 rnunes étaient présents à in grande dé-
monstration. CINQUANTE SX LoGEs s'étaieut
joiotes & ls procession. Vous pouvez juger
de ln longue suite qui faisait l'arrière des /rèrex
du comté de Carleton représenté par M. Powell
daos autre chambre d'assemblée I faut vous
dire que nous nous attentions, catholiques d'Ut-
tawa, i quelques rizes ou difficultés quelconques,
croyant que les fanatiques de chaguo côté se
teucontreraient, mais grâce à Dieu et aux dis-
cours pacifiques de N. Jones M. P. P. pour North
Biding de Grenrille et de M. l’owell N. PF. P. de
Carleton, je puis vous informer qu'il n'y aeu
Que de raisonnable roups de poing par-ci par-là,
qui n’ont produit que des Listres plus ou moins
siguiticatifs aux yeux noirs, bleus, efr, qui ce
matin ent devenus couleur vRANGE,
Un autre petit malheur est arrivé lorague les

orateurs suivis de ln troupe vrangiste, voulurent
monter sur l« plate-forme érigée pourla circons-
tance ; elle s'uffaissa sous le poids du grand
nombre de personnes qui escaladirent les estra-
des à la fois, peudent quo le GuAND MAITRE du
comté de Carleton présentait à l'assemblée ceux
qui devaient teur adresser Is parole. Heureuse-
ment, personne ne fut grièvement blessé, il n'y
eut que quelques uns des musiciens qui se firent
déchirer la peau... - de leurs terabours ; ila en
furent quities pour quelques contusions qui les
forcèreut pins ou moins à se renfermer chez leurs
amis.
La nuit dernière, vous avons entendu bien des

crie, bien des clameury, bien des Tiourrahs et des
bravos, male tout cela ne pouvait être que l'effet
du graud diner dubné sur le terrain qui se trouve
en arrière de Christ Church.

J'ai cru dans l'intérêt de voire journal vous
donner ces petits détails qui seront coutumiers
aux M. P.P..et employés de la chawbre d'us-
semblüe, lorsqu'ils nous feront l'honneur de risi-
der dane In capitale du Canada,

 

UTTAWA.

->-e

UETE DU OOMITE D A

(Rapporté pour La Minerre.)

 

17 juiller 1845,
Puésexte : L'Échevin Rovbxys, Président ;

I'Kchevin McCaxavy ; les Conseillers Laure,
MoGinnox, LABELLE, ARCMANBEAULT.

Le couité s'ussemble à 3.40 §*. M.
MADAME GUILBEAULT est assermentée :—

d'ai entendu purier que La police avait reçu de
l'argent pour protéger les mauvaises maisons.
Je ue connais rien de cette affaire. Aucun hom-
me de police ve m'a “emaodé de l'argent Je
jure que je n'ai pays d'argent aux hommes
de police. Je n'ai pas cononissance qu'ils en sient
reçu cher. mui ousiileurs. Quand les hommes de
police sont venus chez moi, lls sont venus seule-
tuent en devoir, soit pour chercher des personnes.
[is ne sunt jutonis restés asses longiemps dans
ces nccasions pour prendre dus rafraichissementa.
Je n'ai aucune information qui puisse conduire
le curmité de police a découvrir quelque chose
dacu l'aifuire en question. Jde n'al pas souvent à
une somme d'argent qui & été collectôo parales
muitresses des maisons. Les personnes qui ont
coutnme de venir ches moi n'onl jamais ito ared-
thes pur la police. Personne oe m's menache de me
faire prendre où de fuire prendre les personnes
qui venafent chea mol. Le seul bowmme de
potic que jo connaisse, eat Uoaillier ul veoait
quelquefois ches moi en dervir. Comillier ne
m'a juzanis dit que si je De payais pas quelque
Chose,il m'arrdterait où me fernit arrêter.

MADAME CHOQUET est nssermentée :—J'ai
entendu parler de colle enquétn. Je ne connais
rien sur les personnes qui y tont impliquées.
Îles bomimes de po ice sont venus ches nous, en
devoir n'ont demandé qu'à parler A moo mari,
Joue leur ui jemaia donué d'argent, et i+ ue
m'en ont pas demandé. Te plus longtemps que
los hommes de police soient restés chez nous, est
un quart d'heure. Jesmais à Ma cunibaiusance, ils
b'ont reçu d'argeut de mon mari on de Lute
autre personne.  Quelquefuls goandile veuaient
won marl les trnitait, Jo v'si aucune cuunnis

| panes d'une romme d'argent qui a élé © Alvcue,
14 nom de mon mari est Igosce Choquet.
MAURICE HEBE asscrmontd :—Jo ne

: connais rien eur ce que fait le sujet de Ja

    

 

   
  

 

  
  

jeunes “ imberbes," laissaut vi mirière ceux qui, ©

piste enquête, Je ne connais rien du tout sur
eite affaire. Je n'ai pas connaissance que cer
taines femmes aient été envoyées hors de cette
Tille pour Dé pas paraître devant ce cumité, Je
conuais Coaillier. Je L'ai pas vu des homes de
Police enivrés.

Il est proposé par le Couseiller LEDUC que
l'enquête de ce comité soit close, et que les offi-
ciers suspendus fasscul maintensnt entendre
leurs témuing.
Le Cupaeiller McGIBM)N suggère de faire

eutendre M. Perry de avuvesu, disant qu'il avait
quelque chose à expliquer.

L'Kchevin CONTANT.—Nous en avous assez
de M. Perry. Qu'a-i-1t prouver? flieu. {los
rien fait, si Ce n'est ce qu'il w “crit dans le Tele
grass. Je puis amener ici 20 huinmes respecta-
les qui déclareront qu’ils ne croiraient pus M.
Perry sous serment.
ta motion du Conseiller LEDUC est alors

adoptée … l'unanimité, et le comité est dispusé à
entendre les témoius des officiers suspendus s'ils
eu unl À produire,
Le sergent DEMPSEY, un des hommes sus-

peudus, est alors appelé
Le PRESIDENT lui explique l'accusation

portée cuntre lui, savoir que sa femme avail
appris de lui que les mauvaises muisuns étaient

, pour être visitées par la police, et qu’elle on
i avait informé les bnbitants de ces muisous.

Le sergeut DEMPSEY dit que son épouse est
sagu-femme et qu'elle a assisté deux vu trois
fewmes lors de leur accuuchement dans une
chambre privée daus au maison. LI vie l'accu-
ration portée contre lui, et dit qu’il u élé dis.
huit ana dans la force de police, et que jamais
aucuue phutite n'a été faite contre lui, ll est
prët à répondre à toutes les questions que l'on
pourrs lui fuire, el à ameuer des témoins pour sa
défeuse, eutre autres M. JLbuttsun, greffier de lu
Cour du Reco.der, qui témoigners de sa boune
conduite. Sun épouse «st liceuciée depuis 5 ans
comome sage-femme, vt il ne Jul 4 jumais rien dit
concernant ges devoirs d'iomme de police. 8)
elle « eu quelqu’information ce duit être d'autres
personnes.
JUHN U'LEARY, argeut de recherche— Ly

seule accusation purtée contre mui est pour avoir
reçu un pistolet. Il 5 a environ huit ans, je fus
cavuyé par le capt. Huyes ches Emélie Duval
pour m'enquérir de laccusation portée contre
elle d’avoir tré sur un homme de cage ls nuit
auparavant. Elle ne nin pas le fuit, et elle me
remit le pistolet et me dit en méme temps de ve
paslo lui rapporter, qu'elle m'en faisait un présent.
Je lui dis que je n'en avaus pus besoin ; inuis elle
insiste eu cas qu'elle put en faire quelque mau-
vais usage. Je pris le pistolel, et je rapportai
le fait au chef de pulice lluyes. It me dit que cé
tait bien, que je pouvais garder le pistolet. Ju le
vernis au sergent Muber. Je ne me suis jumais
servi de ce pistolet. J'ai vu ie sergent Maherle
donner i M. Naeglée qui me lu remit pour le
passer à Bully, gardieu de l'aquedue, qui l'a
encore. Je v'al aucune autre chose à dire. Je
Tépundrai aux questions que l'un pourra me faire.

Le Couseiller LABELLE propose que le ser.
gent O'Leary soit eutendu comme témoin dans
ce qui ue le concerne pas.—Adopté.
JUUN O'LEARY est alors assermente :—Je

connais M. Alfred Perry.
Question.—l’ar le Uonsciller LEDUC,

riez-vous M. Perry sous serment ?
L'Echeviu RODDEN s'upposs à cette question

et désire qu'elle suit référée au comité,
L'Echevin ACCREADYdit qu'une telle ques-

tion pe doit pus être décidée par un vote, mais
par le Président. M. Perry ne subit pus ici son
Hrucés. Un n’a pus le druit de faire cette ques-
“on.

Le Conseiller ARCHANBEAULT soutient le
coutraire et dit que dans toute Cour de justice,
ube personne accusée peut umeuer des témoins
pour discréditer le témoignage de sun accusateur.
Après bien des paroles de part et d'autre, le

Coosciller LABELLE propose que la décision
du Président ne soit pas maintenue.

Pour Arclunbennly Labelle, Leduc.
Contre :—MeCreudy, MeGibbon.
Le sergent V'LEARY —Ma réponse est que

d'après ce que j'ui enteudu dire par d'autres et
d'après ce que je sais Inoi-mème, je ne croirais
pas M. Perry sous serment.

Question par le Couseiller LEDUC :—Est-il à
votre connaissance qu’il ait souventfréquenté des
uvaisons mal famces 7

(M. Leduc retire ss question.)
Question posie par le Counmiller LAELLE :—

Quelles sout vus raisons pour ne pas croire M.
l’erry sous serraent ?

Réponse :—En premier lieu, il a été mentiou: 6
daas lus journaux qu'une vuliue avait disparue
durantun iucendie, sur la grande rue St. Jacques,
et M. lerry déclure que Ce n'est après qu'une ré-
vorajcues eut été promise, que in valise n été
truuvée. Ceci est faux ; jo suis In personne que
l'on suppose avoir trouvé In valise et avuie reçu
lu ri compense de M. Routb. l’lusieurs personnes
w'out parlé de M. Perry et m'ont dit qu'elles ne
lu croleraient pas sous serment.

Par le mêtoe : — Est-il & votre conuaissauce,
que des effets volés, dépoués daus la stativn de
police, nient été donnés à des personnes dans
l'emploi de ls Corporation où à toute autre pier-
sonne d'une manière illégale ?

Réponse :--Nun, je n'ai aucune connalssance
de ce fait.

Par le mème :—Eut-il à votre connaissance
qu'aucun horume de pulice ait été employé par
aucun: personne puur des objets autres que ceux
requis par leur devoir ou ayant rapport à leur
devoir.

Réponse : —~ Noa.
11 ent proposé par l’Echevin McCREADY que

To com s'ajoucne jusqu’à demain à 3 heures

Pour :—McCready, Mctibbon,
Contre :—Leduc, Arclunubenuit, Labelle,
Le Conseiller LABELLE propose ulors d’en-

trer dana les minutes certain document. Ce do-
ciuent cvntient ane protestation de la part du
Cunseiller Labelle conire la conduite de l'Eche-
vio Rodden qui, eu présence de quelques suem-
bres du comité, nuralt dit que le Conseiller La-
belle était l'auteur d'un écrit infame publié dune
urs petit journal français de cette ville, faisant
le récit d'une scène un peu seubreuse à laquelle
aurait pris part certain membre du comité de
police.

Le PRÉSIDENT déclare la motion hors d'ordre.
ll a'en suivit alu une discussion dos plus

orageuses. Chacunjour dunner de la furce à
«es raisonvements, frappaient & grands ¢ ups le
puing sar In able et tichaicot de convalncre
son adversaire. Peu s'en est fallu qu'on n'en
vint ides wrgumests de fait, el que l'espare
réservé aux délibérations du comité de police ve
a \ransformit eu slle de hose, ce qui probable

|

mut aurail nécessité l'intervention des hommes
fe pulice jrour muilères deur des l'âres de In

Cué, chargés de s'enquérir de leur conduite.
Heurensement que l’Échevin McCready eut le
[on esprit de présenter, duns un momentde ropit,

+ motion d'sjouraement, qui fat acceptie A
l'unanimité.

Le comité s'assemülers de nouveau Aujour-
d'hui (usardi) à 3 heures P. M.

>-

COUR DE POLECE.

(apporté pour Le Minerve.)

 

Croi-

    

 

 

 

   
  

17 juil,
Stephen Wool of Patrick McKeon, latcia, ua

mois de prison aux travaux forcés : Sophie Jase
toit, soupçonnée de larcin, renvoyée faute de
preuves ; James MoCouley, eesni de faire désci-
tee an soldat, emprisonné pour procès ; Thomas
Murray, soupçonné de larein, renvoyé fure de
preuves ; Joseph Boyer, ivre et fuisant du désor-
dre à bord de ln ba:que Lark, renvoyé ; Chan.
Craig, offrant eu vente des ciseaux insectivores,
&c., $10 vu 20 jours do prison.

   

 

Présent : -— Cocoxet Enwarisoun, Ece, J. P.,
ot Aurnne Himmue, Kcr, J. P.

 

Marchand vs. Craig.

Le dumandeur en sa qualité de sccrélaire de
l'Association de Montréal pour le protection du
gibier el du poisson poursuit le défendeur puur
avoir offert en vente des oiseaux insectivores et
cels en contravention au chap. 52 de la 27e et
28e Viet. Craig pluida oh avait oblenu du
député ministre de l'agriculture une licence tel
que pourvu par lu ssptiète section du dit acte
fui permettant d’obtenir surant In saison de pro-
hibition, des ulseans pour des fins ecientitiques
et produit se licence.

© demaudeur produit comme Lémoine :

CHARLES WILSON, gardien du cimetière
protestnot (Mount Hoyal) qui à vu je 3 et 5 juin
dernier le défenleur tuer des nisesus de In dos-

| cription mentionnée dai plalute et dit que le
défendeur Ini & montré son permis et lui @ dés
claré nu'il gugusit sa vie à tuer et vendre des

| petite olacaux, qu'il co avait vendus plusieurs de
| BL A &4, et qu'il en tusit ne douzaine À peu
près chaque jour.
GEURUE MCIVER, chepetier — Le défen-

 

 
  

tite olseaux en vente. Di ne les à pas pris par-
cequ'il ne s’est pas accordé sur le prix. Dans le
mois de janvier dernier il avait demandé à Craig
de lui prucurer des petits oiseaux, ce que Crais
avait promis de faire. Depuis le mois de juin |
en à acheté quatre de lui.—Les chapeliers achè-
vent les petits oiseaux pour mettre sur les éveus
tails.
Wu. BUTTERELL, teueur de livres chez M.

Henderson, chapelier.—A la fin de mai ou au
commencement de juin dernier, il à acheté des
petits viseuux de Craig. Craig lui à dit slors
Qu'il avait tué plusieurs de ces memes oiseaux
le dimanche percédent. Les chapelisrs s'en ser-
vent pour les mætire sur les éventails ot comme
Eeruitures pour chapeaux de dames. Cette der-
nière mode est nouvelle. Les oiseaux destinés
À cet usage sont préparés différemment de ceux
qui sont empai.lés pour les collections crnitho-
logiques.

Vu. HUNTER—gardien du Musée de la
cièté d'Histoire Naturelle—est lui-même porteur
d’un permis. Considère qu’il àdroit de s'en ser-
vie pour fins de science et s'en sert à cet
effet, Mais il ne vend pas d'oiseaux. Parti les
espices d'oiseaux mentionnés dans la preuve il y
en à qui sont insectivores, d’autres qui sont gra-
nivores. Des peaux d’uiseaux préparées peuvent
être conservées fraiches peudaut 50 aos.
La preuve du dewaudeur étant close, M.

CHAPLEAU, de la part du défendeur, soutient
que lé porteur d'une licence telle que celle pro-
duite ne peut sous aucune circonstance être
poursuivi eu vertu de cette foi; que la poursuite
‘a pus établi sa cause, qu’il est prouvé que Craig
# Luc des petite viseuux le 5 juiu—mais que rien
ne fuit voir que ce suit ces mêmes oiseaux qu’il
u vendus à Hendersun. Au contraire, d'après la
déposition de Bothereil il les aurait vendus soit
à la fin de mai, soit Je ler ou le 2 de juin. L'aveu
fau à Botherell par Craig que les oiseaux qu’il
tui offrait en vente avairnt été tués per lui le
dimauche précédent ne peut militer contre Craig.
Il « dit cela probablement pour faire valoir sa
marchandises et ce scrait injuste d’en faire une
arme contre lui. Craig «xerce le métier d'em-
prilleur d'oiseaux — taxidermiste — depuis plu-
sieurs unnées. Il x une grande collection d'oi-
souux empaillés, il a des centaines de peaux pré-
prrées.

AUOLPHE LÉVESQUE, architecte, appelé
par Is défense.— Craig exerce le métier de texi-
dermiste, C'est son moyen de gagner sa vie.
J'ai vu «des collections chez lui depuis plus de
dix ans.
Lu défense demande à taire entendre le de-

msndeur sous serment, maie ls poursuite s’y
oppose et l'objection est maintenue.

M. BÉTOURNAY , pour le demandeur.—I
est prouré de le manière In plus claire et la plus
manifeste que Craig a abusé de son permis et
w'au lieu de s'en servir uniquement pour des

das de science s'en est servi pour des fius de
commerce. La imeilleure preuve de sa culpabi-
lité, c'est qu'il n'a pas offert de se disculper par
son serment pendant que la loi lui en dennait
expressément le droit. À
La Cour à pria la cau 6 en délibéré et a ren

jugement lundi, à dix heures, condamnantle dé-
fendeur à $10 d'amende et les frais.

Les Président et Vice-Préaident ainsi que plu-
sieurs membres de l'association étaient présents.

——_

COUR DU RECORDER.

  

 

  

 

 

(Rapporié pour La Minerve.)
 

17 juil.
Octave Desjardins, ivre et faisant du désordre,

$1 ou 8 jours de prison , Thomas Gagnon, trou-
blant la paix, $1 vu 8 jours de pricon ; Edw_rd
Clynch, mime offense, $2 ou 10 jours de prison ;
François Guimo14, pour avoir nui et insulté la
police, $1 où 8 jours de prison ; Frs. Lamonreux,
ivre et avoir résisté à lu police, $1 ou 8 jours de
prison ; Geo. tagg, troublant ls paix, $1 ou 8
Jours de prison ; France Costello, même offense,
métic pénalité ; Chs Fernando, a:saut sur 30
ferame, $3 ou | mols de prison; Jos. Duckett,
Ricburd Jubin, et David Meunier, tenant leurs
auberges ouvertes le dimanche, $8 chacun où 1
ois de prison ; Amable Lemieux, même offanse,
$10 ot lesfruis ; John Alcock,irre et Insults &
ia police, $2 ou 15 jours de prison ; John Dum-
phy, ivre et assaut sur In police, $3 ou 15 jours
de prisun.

—_——————-
NOUVELLES DU CANADA.

—L'Hon. N. McGiee doit partir aujourd'hui
pour Ottawa. :

—L'ancivane Mouche à Feu a été vendue i l'en.
can, hier après-midi, par M. Devany, et achetée
au nom de la Cuinpagnie du Richelfeu, par M.
McNaughton, pour Le somme de $1550.
—Nous avous oublié, dans notre dernier ou.

mére, d'annoncer le départ pour l'Europe de M,
Lafricaiu, de la maison Jos. Beaudry.

—Elson a commench, bier, sa grinde marche
dansie Jurdia Victoris.

—Les vendeurs de bardes dans ln partie cons
trale du marchô Bonsecours ont un nouveau per-
mis d'un mois, afin qu'ils aient le tempa do trou.
ver un local.

——Bix alionés, qui ont été dernièrement exami-
nés à la prison de Montréal, sont partis hier soir
pourl'asile de Beauport.

—AMM. Siméon Martineau et Honorius Cham-
jagne ont obtenu leur certificat de 2me classe à
l'écule militaire de cette ville, aprés un examen
des plus sutisfaisants.

—Ce matin, une persunte sur la rue Colbor-
ne, rit trois où quatre hommes assaillir une hom.
me «t une femme et les frapper avec violence.
L'homme à deux blessures à la tête, et la femme
sent des ‘oulcurs au côté, Ua n'a pu arrêterles
coupables.

—-Nous accusons réception des documents pu-
blica suivants . Rapport du Comité Spécial, char-
£6 de s'enquérie ds l'état lu Bureau du burtn-
tendant des Mesureurs de Buis ; Rapports sur les
Terrains wurifères du Canada, at les meilleurs
muyeus d'en développer l'exploitation.
Ces deux documents quisontintéressants, ont

été imprimés par ordro de l’Assemblée Légisia-
tive.

—Dernièrement, le Père U'Hrieu @ marié, à
l'église catholique de St. Pierre, London, H. C.
ua nommé Ward, âgé de 80 ans, & Mile. Ross
Siatterley, Agé de 20 ans. Boa époux avait co
ans quand elle naquit et it l'a vu élever sous ses
yeux.

—L'on w'apjerçoit aujourd'hui de la pro.
sence d'un nouvel ennemi, une larve qui exerce
ses déprédations sur le fuin. Daua diverses lo-
calités, le fuin est attaqué dan tige par un
ver et sèche sur pled. Ceci De pourrait-il pes
être attribué à ce que la lui ne pratége pas le go-
Glu, cet habitant des prairies, an même degré
Que los autres viseaux in<ccivores.

—Un homme«in nom de Charles Cawan à été
tué le 13, à l’ancienne station de Prescott que
la ligne du Graud-Trone. Il Gtait aur la plate-
forme à regarder In campagne, lorsque touted.
coup, il fut précipité sous les roues qui lui
séparôrent le tôte eu doux parties. L'enquête
ilai tenue exondre ln compagnie de tout

me.

— Vendredi mprèsesnidt, un monsieur 8 laissé
dans les chars de In cité son portefeuille conte-
nant un billet de $100, un autre de $50 de la
Banque do Molson, deux billets de $5 quatro do
2 et plusivwrs greenbacks of un billet de pas

sage sur le chemin «de fer de Rouxes Point à
Montréal,

ARRIVES AUX HOTELS.

MOTEL RICHELIEU.

Montréal, 17 juil.
Wm U Pla, Percy; D C Bullock, Krighton ;BU Lajle, Québec; Wm Kelly, Borel | A Ga

goon, do; JB L Villeneuve,

N

P, 8t Jérôme ;I, J Bimonio, Brookils ; E Guilbeault, Joliette ;
PE Larose, Verchères ; P Rivard, Joliette ; Jos
Bernard, do ; M O'Heir, Brandon ; Kévd J Bris-
seite, Ste Schulaatique.

HOTEL DU CANADA.

Montréai, 17 juil.

D Chisachi, Kinguton ; J Hobert eb sa Dame,
Québec; M hitler, do; G Brunelle, Batiscan ;PO Dion, Trols-Hirières ; N Trabeut, Nicolet
Is N Beaudry, Trois-Rivières ; M Levin, do ; Ww
P Haritey, Sorel ; J N Godin, Trois-Rivières ; J
U Rateile, Meskimongé : Ant Saucier, do ; F X
Lambert, Rividre-du-Loup; Pierre Laurin, Sos
rel; T Loot, Trois-Rivières ; D Frigon ot son
fils, do; À Dufresne, Ibervitie; A L Darche,
Sherbrooke ; Louis Arcbambaul l'Assomption ;
PU Archambault, do; B W Bridges, Cotesu

   

 | aw set veau à Ja Ao de tai lad offtic des pe- Landing
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La Glasgow est arrivé dans 1s mime nuit,Commerce. Lo Lafayette eut arrivé à Bret le 5, avec 44— ee du William Nelson qui w bruit en
wer.§ Bonaac os La Minerve,

Montréal, 17 juil.
Nous avons depuis deux Jours de Ja pluie pres-que amaelloment, Lon eralut que dans cer-ns endroits elle n'ai fuit quelque dommage à1a récolte. quels

 

—————
Droite perçus à la Douane de Montréal :

17 juillet. cu nes.iL $10,080.80
——-

NAROBRS MONBTAIRES.
(Rapport spécial de la Mincree.)

Montréal, 17 juil.
ABURNT ANÉRICAIX,

    
  

Achats Vendus
Echange de banque. 294 à 291 à àLa privée. 293 à suÿ à #4Traite d'or sur N.Y.
Greesbacks.. 30 à 204 29 à ;Enstetu st New. . 30 A297 201 à àArgent,...., ee 41541 4 à à

(Par télégraphe.)

New-York, 17 juit.
L'or ouvert à 142, est tombé à 1434 et est fer-

tué à 1431. Les fonds sont lourds. Argeat en
demande à 5 par cent. Echauge sterlin lon rd à
109.

—— <—.. -

MARCHÉ EN GROS.
Montréal, 17 juil

Lcs demandes sont limitées au commerce lo-
sal. Farine extra a été vendue à $5.50, superfine
blé de l'Ouest $4.68 et $4.40 pour No.2.

Farine par qrt de 196 lbg :—-super. extra $5.95
A $6.20; extra $5.50 4 $5.70; de goût $5.15 4
$5.30 ; aupertine, blé du Canada (vieille) $4.60
a $4.90; do do (nouvelle) $4.90 à 85.20 ;
superf, marques de la cité, $4.65 à $4.80; su.
orting, blh de l'Ouest, $4.60 A $4.70 ; farine des
tats de l'Ouest, $4.60 i $4.05 ; superfine No, 2,$420 à $4.40; five $390 a $4.10; ordinaire

$s.50 à $3.80; Recoupes $3.00 4 $3.50 ; farine
on sac, $2.70 & $2.85 par 513 lbs.

Farine d'Avoine, par 200 lba :—$4.50 3 $4.60
selon les qualités.
Blé, par 60 lbi—Unepetite cargaison de blé du

printemps de Chicago a été placée à 92c.
Blé-d'Inde, par 36 Ibs—Rien de fait.
Alcalis, par 100 lbs :—Ventes de ‘otasse, lire

qualité, 85.124 à 85.174 ; l'inférieure $5.25 à 3.
30. Perlusse, $5.35 & $5.37) pour lore qualité ;
seconde $5.374,

Lard, par qrt de 200 Ibs—Aucune vente en

 

Beurre, par 1b :—La quantité qui se trouve à
Mouvréal est entre quelques msius, 64 il est gar.
dé pour prix plus élevés.

Fromage, 1b :—Bon fromuge, 9e à 9je : de
menfacture, foe !alle.

-—
MARCHE DE NEW-YORK.

(Par télégraphe.)

New-York, 17 juil.
Farine—iteçu 12,657 ts : marché 5¢ meilleur; veute 8,500 gris; 5,70 a 6.15 sup de l'Etat,6.70 à 6.80 extra Cu, G.85 & 6.90 de choix de,5.13 & 6.13 supde V0 en, 6.80 à 6.95 communeà ordinaire extra de l’Ouest et 6.90 à 7.03 com àbonne, marques d'exportation ex RH O,
Farine canadienne—Se mellleure ; ventes 350qrts ; 6.75 à 6.95 commune et 7.00 à 8.15 bonne

au choix vatra.
Farine de Beigle—Lourde.
Blu-—iteçu 66,138 mt; marché lourd et 2cmeillour ; ventes 7,200 mte ambre de Michigan1,70, 7,000 mts Milwaukee Club 142}, mis bledu printemps de Chicago 1.41.

igle—Tranguille.
Orge—Lourd
Bié-d'Inde—iteçu 45,693 mta ; marché 1e 42meilleur ; ventes 32,000 mts ; T6c à 81c vicié ot824c à T3c sain, mêlé de l'Ouest,
A voloe—Trauquille ; 520 & 8d pour cells del'Ouest.
Lard—plus haut ; ventes 1,900 gris ; 28.87 à29.60 nuureuu mess, 27.00 à 27.50 pour G3 et G4do, et 19.75 & 20.25 pour prime.
Bœuf—Lourd.

 
 

———
PORT DE MONTREAL.

ARRIVAGES,

 

17 juil,
85 8t Patrick, M Trocke, Glasgow, 30 juin,

B & A Allan, générale, 890 ton.
DÉPARTS.

13 juillet.
Barque Eliza, G Norman, Jersey Harbour, T

N, R Simms & Cle, générale, 183 ton.
Gotlette Marie Vigilante, Ed Bélanger, Hali-

fax, Mitchell, Kinnear & Cie, farine, 82 ton.
Goëlette Coalition, F Lachance, Uillespie,

Moffatt & Cie, farine, 76 Lon.

 

IMPORTATIONS.
17 juil,

Pur le Grand Tronc Uvest-—H Starnes, 200
qrte farine ; & Mitchell, 100 do; Molson, frères,
18 cqs esprit vin.
Par le Champlain—J Pratt & Cie,

cuir ; P Dion, 4 pièces de marbre.
Par le Grand Tronc Est-<Tourrille, Gauthier

& Cie, 6 pqus poches ; J Redpath & Fils, 84 butscassouuede

1 pqt de

PRODUITE REÇUS.
17 juil.

l’ar ehemin de fer :—t100 gris farine, 75 qrts
alcalis, 700 zate blé, 15 bets tabec, 18 cys esprit
de vin, 177 tinettes beurre, 17 riz cuir.

Entrés au Bureau du Canal Lachine, de 8
hs. a.m. le 15 juil. à 8 Lis. a. m. le 17 Juil. :—‘645 qrts farine, 40 gra alealis, 10 buts tabac,
403 btes Iromage.

——--_

EXPORTATIONS,

Par la guélotte Elisa, pour La l’oite et Jersey
Harbour,

T

N :—Robert Simms & Cie, 750 qris
farine, 250 gris lard, 45 gris haf, 10 qris pois,346 tinettes beurre, 20 hies tabac, à btes froma-
Ee 4 cys jambons, 12 qua choux, 13 qru huile
erosène, 2 btes haches, 2 cqs, | bte lampes, 7

bites vitres, 2 poéles, 2 dox baluie, 2,500 pieds
madriers.
Par la goôlette AMarie-Vigilante, pour Halifax :—Michell, Kinnoar & Cle, 700 yrts farine ; Ross

& Cie, 300 do do, 372 bles ampois.
l’ut la gocletle Coalition, puur Halifax :--(11-lespie, Mottatt & Cle, 800 qris farine.

À
(Par télégraphe.)

Vaisseaux qui sont passés par le canal Wel-Taod, durant les dernières 24 6, Ste. Catherine,17 juillet :—Aucun vaisseur.
K n, 15 Juitet,

Montréal durant
Aucun.

 

   
   

 
roduits expédiés pour

les dernières vingt-quatre brs :—

ome 8 ams
DERNIERS AVIS DE L'OUEST,

(Par télégraphe.)
Milwaukee, 15 juil,

Bl6—$1.13) a $L,14, ferme ; u 38,000 mts.Fleur—$5.80, ferme. aeTaux du fret à Kingston 136. Aucun vaisseau.
Chicago, 18 juil.Blé-<$1.13} à $L14, tranquille ; nou misup.

16-d'Inde—b6c en magasin, ferme,
emer

NOUVELLES TELEGRAPHIQUE,
EXPÉDIÉES A ZA MINERVE,

DEPECHESGENERALES
New-York, 17,

Le lanes parti de Liverpool le ¢ est arrivé,be Peruotin êtalt arrivé.
Le City of Washington parti de Liverpool le

8, et

de

Queenstown le 6, atarrivé,
Dans Is chambre des Lords, Lord Russell àprésenté la correspondance américaine au sujet
le fla de Ja guerre, qui exprinie la satisfaction

du cabines de ushington sur les mesures pris
par l'Angleterre par rapport aux droits des bellis

rants,

 

 

Lu session du vorps législatif est terminée.
Un dit Jue le comte Beleredi est le nouveauministre d'état de l'Autriche.

New-York, 17.
la North American pari] de Liverpool le ©, de

Londonderry le 7 est arrivé.
Le City of London eat arrivé à Liverpool de 9

1

de la Ni

 

Dans le chambre des Lond. ‘e cun-hètme
Lord Chaucelier a resiqué
Le Parlement & été dissout. Lis. | «tions |

aurout probablement lieu le 11 et le 12 courant.
Un journal de Madrid dit que dans peu, Es.

pagne rreunsaitrm le Royaume d'Italie, saus
outre auxintérêts du catholicisme.

Depeches de Nuit.
New-York, 17.

Le Havana apporte de la Havane des nouvel.
les en date du 12. Le Draro contredit le mp
port que le Capt. Page du Stonewe!! est entré au
xrvice de l'empereur du Mexique, et dit qu’il est
passé en Angleterre pour prendre du service sur
les vaisseaux marchands.
Monte Christo et 1 1.nba Plata, St. Domingue,

ont été éracués par les Espagnols,

Washington, 17.
Le gén. Howard organise un bureau de place-

ment pour les affranchis cherchmet de l'emploi
et des patrons.
Le Pennsylvanis de Liverpoolest arrivé et ap-

porte des nouvelles auticipées.

Philadelphie, 17.
À le suite de pluies abondantes, la ririère

Schenylkell a franchi ses rives et causé beau-
coup de revager. Un grand nombre de pelites
malsons situées eur ses burds ont été emportées.

Nouveau-Branswick, N. J, 17.
La rivière Raritan a débordée. La partie

inférienre de Ia ville est sous les eaux. Le canal
Delaware et Itaritau est brisé en Plusieurs en-
droits, et il se passers plusieurs jours avant que
In navigation soit reprise.

CE

DECES.
—En cette ville, le 16 du courant, Marie-Cécite-Zob, eutant de M. Charles Sabouriu, Ty-vographe, à l’âge de 3 mois.

THEATRE 28% ROYAL.
Locatams,........ Mu. J. W. BucetaND.
Diuectecns.. MM. J. W. BucæLaxo

sr Vixima Bowsss.

DERNIÈRE SEMAINE DE MADEMOISELLE
HELEN WESTERN.

  

 

Ce Noir (Mardi), Is J uillet,
Sera représenté

The Spy of St. Maro ; or, the Aotress of Padus
Et on terminera par

PET OF THE PETTICOATS !
 

Abuission. — Loges, $3; Premières, 50 cle.
Secondes, 87} cts ; Parterre, 25 cts.
On peut se procurer des billets au Magasin de

Musique de Prince, Rue Notre-Dame, où le Livre
des places est maintenant ouvert.

Portes ouvertea à 7} heures ; la Représenta-
tion commencera à 84 beures.

18 juillet—30¢ x

E
r

—————————————————TOURNOI AU BILLARD,
DERNIER JOUR.

EXERCICES de CLOTURE.

MARDI, 18 JUILLET 1865.

Les dernières parties du Tournoi seront jouéesCET APRES-MIDI et CE BUIR, ainsi queles parties d'exposition par Phelan, Tieman,Foster, Divn, Wiltwarth Choate et autres,
La grande partie pour déciderdu titre de

SUA22PIDIS
devra être juuée entre Wu. Jakes, do Cobourg,et Cyrille Dion, de Moutréal,

Camada Est et Canada Ouest
Un commencera CE SOIR, à 74 heures; aprèsquoi les prix seront décernés.

MERCREDI: s0IR.
La grande partie pour ue bourse de $2,000en or, entre Melvin Foster, de New-York, etJoseph Dion,de’ Montréal, commeneera a HUITheures précises,
18 jusllet—289

U
E

ESCLUB DELAGHINE,
Les Régutes annuelles de Lachine auront lieuSAMEDI, le 5 AOUT,el les courses auront Heu :

No. 1.—Courge de yacht, qui devra se mettresous voile d'après les rigles du TorontoVackt (tub. Le départ devra se faire àHi heures à. 4.
No. 2—Course de ski convert. Bourse deschampions. Départ à 1h». x
Nu. 3.—8Kkiff couvert avec voile ouverte, À tous.Nu. 4 ~Course en canots murages.
No. 5.=Course d'embarcations & quatre rames.
No. 6.—Course de canots montés par des Sauva-Resse,
No. 7.—Double skiff. Ourertr

club seulement.
Nou. 8.—~Course double,
No. 9.—Course à quatre rames.
No. 10—Course avec une Paire de rames.

ang membres Ju

Toutes les courses à la rame ne sout ouverteseux Messieurs atsteurs qui devront ramer.
Toutesles entries devront être faites au Seerêtaire, À l'Ilôtel Leflamime, Lachine, le oùvaut le troisième jour qui précidera les courses. Ajrds ce jour aucuue entrée ne sera reçue.

,_ Lim Mate des prix sera annoncée dans quelquesjours.
E. MEREDITH,

Secrétaire.18 juillet—259
Per

rer,

GRAND PIQUE-NIQUE

JARDIN GUILBAULT
Mercredi, 19 Juillet courant,

Les Dames Patrnvesses del'Anile St, Vincentde Paul, dirigé par les Sœurs de le Providence,donneront un GRAND PIQUE-NI UE, au Jar.dis Gullbault, su profit de l'œuvre, RÉCREDIprochain,le 19 courant.
Avec la bieavelllante permission du propriéstaire, tout l'établissement sern mis, ce jour. 4 èl'usage du publie et l'on peut être certain 'ytrouver tout ls comfort possible,
n7 aura des tables de rafraichissements,
? x d'entrée, trente sous : enfants, moitiéprix.

P.8.—8i le Lemps n'était pas favorable, le
ue-n'que auraitlieu le lendemain.
3 juillet--2865

er

r
e

Situation Demandée,
Un jeune homme, Français, d'une vingtained'années, parlant le Français,l'Anglais et l’iKe-pagnol, désire se placer comme Cowmis dansune maison de commerce, ou pour royager.Hoanes références dountes. B'adrenser au jureau

nerve. 10 juilletw-289 vi jp

  

BIZAR!

.« Coniér-aes St. Joseph de la sacidiSe.vie Cetoa AAT aut-de-
car ait cle -vois d'Août prochais
sos l'école de le Rue St. Félix

 

Lamvutague. Les membres de
8t. J. ! espèrent que le publie voudrs bien
re “ On rocerra avec recos- |,encourager ce Bazar,

naissancetous les objets donnés
Bazar chez M. JOSEPH VERSAILLES, l’rési-
dent de la Société, No. 301, tue St. Joseph, ou
chez J. O. LABRANCHE, Ker, Notaire, No.
282, Rue St. Joseph, où entre les maius du sous-
signé.
On fera savoir plus tard le jour vù s'ouvrira

le Bazar.
Par ordre, P. DEMERS,

18 juillet—359 g =No. 249,

 

CHASSEURSCANADIENS.
ATTENTION!

Le Batsillon parsdera NERCREDI
le 19 cournat, à l’Arsens),
sept heures et demic ». w.

Par ordre,

Mason CINQ-MARS,
Comm18 juille

 

 

slimCompagnie duKichelion
Ligne Journalière de Vapeurs de la Malle Koyale |

ENTRE MONTRÉAL ET

Le vapeur EUROPA,Capt.
partira du
SOIR, à sept heures, arrêtant aux ports intermé-disires.

PRIX DU PASSAGE.
Premiere Clase

(Repas etlite de cabine cn bas inclus.)
Secende Classe.........

La Compagnie Le sera pas
monlants
qu'en concaissement, spécifant
soit signé à cet effel

Pour plus amples informations, s'adresser auBureau, 39, Rue des Commissaires.

3. B. LAMERE,
Agnt Général,

Bureau de la Compaguie
du Richelieu, go 188

Montréal, 18 juillet 1845.

A WwW

La Compagnie du
dang le but de

FORMER UNE
EXTER

MONTREAL =H
touchant, allant ct rerenaut, à

Quebec, Gaspé, Shediac et

Les passagers de Montréal prenant le vapeurde ia Compagnie Richelieu le MARDI SOIR ar-
rendre le vapeurà Lelice
EN VICTORIA, Capt.Paul Pouliot, qui lnissers le Quai Arkinsox,MERCREDI, le 20 Juillet, à TROIS

M, ot jusqu'à nouvel ordre Québec etHalifax tous les MERCREDIS alternativement.
Le fret de Montréal devra être mis à bord leLuudi, l'avant-veille de son départ.
Les expéditeurs devront envoyer pour la pre

riveront à temps pour
du gouvernement, QU)

Québec,
Leures P

mare charge un connaissement.
Pour plus smples informations, s'adresser à

F, BUTBAL,

Q
2385

 

Chemin de Fer du fr
QUAI DELONGUEUIL,

À LOUERpourla Saison de de 184le QUAI
&ppartenant à la Cotpagniedu Cliemia de Fer du Grand-Trunc. e

de LONGUEUIL,

Pour les conditions, adresser

JOSEPH
Secrétaire-trésurierHi jouit.

na [TS =

CHEMIN DE FER

MONTREAL ET DE CHAMPLAIN,

AWna
17 juil. t—258fedsembibe anérale Acnuclie des Propriée

|

=——=——-" = ———taires du mia de Fer de Montréal et deprainplain, ui ait été journée, aura lieu eux A Le ERlireaix de [a Compagnie, Pointe St. Char) ; iaco diMERCREDI,le 26 SOLE pro: hain. mae AGARdo,pramiteeJ y des Rues 8t. Paul et St François.ANE FEat, ? Karier, cl-deraut occupé par =. JohnMontréal, juillet 1865-287 ni POE Sadremserd=
T.8, BROWN,A VENDRE,

Syndic OMclel,

Une grande quantité de Planches
dc Pin de 1 pouce

Madriers secs pour Piancher, 3
pouces

Madriers secs pour Plancher, 8"|pouces,

JORDAN & B
Coin des Rues Craig et Rt. Dents, ot coin de Ia

Rue S8anguinet.
18 juillet—387 tm k

ordre. On peut voir la chaudi
Dickinson, à Oltaw
Gazette du Canade.Québec.
Pour plus amples informations

GEORGE EB. DESH

Encoignure des

Québec, 9 juillet 1005-283 uy 

Marché Bonsecours, à

respo.sable des
went où effets de valeur, à moins

u

NOUVEL ARRANGEMENT

LE GOUVERNEMENT PRUVINCIAL
& pris des arrangements avec

  

A VENDRE .
Une CHAUDIBRE de la foroe de 12 chevaux,et un ENGIN de la force de 10, en trée-bou

et l'engin au Bureau de la

 

PAK HENRY J. SHAW. PAK

Vente Hebdomatar de Meubles,

 

1, wang In mai.
spree de tue
lu Cualicencs |

au profit de oo

See. U. B.
Rue StJoseph

prochain,

andaut 0. C,

QUEBEC. | ves’ de jonc, tables,

J. B. Lamsirs, |

seer BRNO

la valeur, ne

Richelieu

LIGNE

ALIFAX

Gérant,
uai Atkinson, |

Québec,

fi du Lac, Y'amaska, St Thomasan - fonc, es Pierrevill seront censées être dans le districtdes Trois-Rivières pour les À

au Soussigné,

HICKSUN,

ti-238

 

ÉNARD,

ère sur le quai

w'adrerser à

ARATS,

Rues Ble. Anne
et du Jardin.  

LA MI
—>>>->—>=— —

BABAR!

bles de Mén:
de quantité 45Meubles de
jou, noyer nuir et autres Meu

Posies de Cuisine, et en
de menage. Aussi, des Pianos,
à Coudre, ke, &c.

+ Tapis,

Vente de Meubles de Ménage, Tapis
de Bruxolles,Lits et Literie,besu
Poële de Cuisine, splendide Ta-
ble à Diner en acajou, et autres

ison deSte, Hllaahe

SURF

terre, 74d ; dans les

sur toute la course,
dans le parterre, 25.

Pour plus amples informations s'adresser à

e, cn bon ordre #1 très biei
petite Eglise où Eglise

S'adresser à

grand greofer. bu
94 Veux, où € l'Kecle N
Hue Notre-Dame, No 128, à

 

VENTE PAR

 

ENCAN. |

JEUDI APRES-MIDI, le 20 courant, aura
ieu Le Vente Hebdomadaire ordinaire des Meu-

. La vente comprendra use gran-
seconde main en aca-

Lite et Literie,
néral des effets
iroirs, Machines

Veute à DEUX heures.

HENRYJ. SUAW, i
258

Effets.
 

Iai instructions d’un Officier laissant ia
pond veuire à es résidence, No. 55, Rue

| thy EVRY le 20 ourant, tous ses
! MEUBLES et EFFETS de MENAGE, se compo-
| sant cn partie des articles ci-baut mentionnés.
; Vente à DIX heures.

HENRY J. SHAW,
259

Vente de Meubles de Menage, d’un

magnifique Buggy, d'un beau
Sleigh, d’une grande quantité

de Bois de Corde, et le Luyer

de la Maivon.
 

J'ai reçu instruction de vendre, VENDREDI,
le 21 courant, à La résidences No, 375, Rue Hi.
Antoine, une e
nage restant dans la maison, consistant en chai-

etts do it complet, plusieurs
couchettes, poëles, vu très-beau pocle de cuisine
presque neuf, plusieurs cordes de bois de poil,Quai Richelieu pour Québec, CE | un beau buggy, sleighet autres articles. Aussi,
le loyer non encore expiré de la maison qui est
très-propre et comfortable. Les chars de Is Rue
8t. Antoine passe»:à la porte.

tite quantité

 

Vente à DIX heures.

HENRY J. SHAW,
239

 

    
Pas

19 er 20 steLteT

PRENIER JOUR.

1. Une course au trot de $15.00, ouverte à tous
chevaux qui n'unt jamu
1 aille, 8 duos 5, Entrée, $1.30,

2. Une corse à l'ambre, de S10 01, ouverte À tous
chevaux actuellemnt du distriet des Trois
Rivières ; 1 mille, 3 dans 5,

3. Une course au trot, de $15.00, ouveriu à tous
cbevaux actuellement du district des Trois-

jamais rien gagné; 1
Entrée, 81.50 “

DEUXIÈME JOUR
L. Une course au trot, de 350,00, ouvcerle à tous

chevaux ; 1 mille, 3 dans 8. Eutrée,
2, Une course au trot, de $20.00, ouverte à tous

chevaux de 2d classe qui n'ont Jatuais trotté
moins de deux minutes

Rivières, qui n'ont
wille, 3 dans 5.

secondes. Entrée, $2.00.
3. Une course au gulop, de $10.00,

mier, $5.00 pour le seco;
troisième,
reat de la paroisse des
chevaux coureie: a et de
d'entrée. 1 mille, 2 daus 3.

CONDITIONS:

Les Courses commenceront à UNE heure PM.
lhaque jour.
Les entrées devront être

10 juillet, à 11 heures du matin; plus tard,ilfaudra payer double entrée.
Les entrées joppartiendront au Club.

| F cent sur, les boursespour les dépenses du Club.
Les paioisses de la aie du Febrre, SL Ziphi-

Ii sera gardé huit

in, St, François

CUNDITIONS D'ENTRÉE x
Claque personne

6d.

L. à

a. LA

L'ORGUE qui se
Eglise Baptiste, Montréal,

 

6, Echange des Marchands.
Moutréal, 11 juillet 1905—263 dx

A Vendre ou nr Louer
La GRANDE MAISUN sur la Rue Dor

chester, la[ropriens ot ci-devant oe.
8cupée par ey

Coin de la Place d'Armes et de la
Rue Notre-Dame.8 avril=173 j

ments, outre une

34 juia=340 é 01

 

CLUB
ST. MAURICE

DesCourses au Trot
AURONT LIEU

MERCREDI ET JEUDI,

ouverte à tous chevaux actuelles

ng des courses.

duvra payer :—Dans le pars
a stands, 1s. 34, à l'exceptiondu stand des Dames, 24, od.; Une voiture, 1s 3d.1 T}d. par personne; pour permission d'aller

tant daus lrs stands que

Trois-Rivières, 8 juillet 1965--253

A VENDRE,
srouve actuellement dans

Manufacture anglais
D adupté pour uue

de Campagne. Prix, $300.

GEORGE B.
30, Rue St. François-Xavier.

A être louée avec possession immédiate,
Pourles conditions et la pernrission de visiteres premises, s'adreese à

LAWFORD & NELSON,

A LOUER.
Une MAISON de Première olasce, ituée

No, 389, Rue S13 Osrupmane
Cette Malson contient douse npparte-

oyer modért.
ormale Jacques-Cartier,

Encanteur.

Encanteur.

de Meubles de Mé-

Encanteur.

 

VENTE PAR ENCAN,

‘BENNING & BARSALOU

AUX (CO (NERCANTS

DE CHAUSSURES ET AUTRES
VENTE DK

CLIQUES EN CAOUTCHOUC
i

Les soussignés ont reçu instruction de la Com
vaguie Canadienne de Caoutchouc de vendre
dans leurs magasins, per Kn dans Je mois
d'AOÛTprochain, tout ieur FONDS DE CLA-
QUES EN CAOUTCHOUC,faites cette saison, |
consistant d'au delà DEUX MILLE CAISSES,

funds de Claques manufacturées à cette rente,
è t on appelle l'attention des Mare

diures sur ve fait, que ce sera la
seule occasion de se fournir de Claques cette
iaigon.

204€

  

BENNING & BARSALOU.

Propriete de Prix a Vendre,
au

POUVOIR D'EAU SUR LE CANAL.

La COMPAGNIE DE CAOUTCHOUC prCANADA offre en ventecette Propriété de prix,située sur le Canal, connue come MONTREALRUBBER FACTORY.Elle consiste en une vasteBâtisse en briques de première classe à quatreétages eyant quarante pieds sur cent quatre.vingt pleds. Aussi uae autre Bitise on briquesde première classe connue comme la SUGARFACTORY, ayant deux Stages, 30 pleds sur G4Vieda, avec une Bâtisse ad joignant, à quatre éta-
es, 36 sur 50 pic, Ainsi quUN LOT VA-
JANT de 41 pieds sur 300 pieds, Le tout à (41Vieds de frout avec tout le terrain qui se trouve

entre le Tail Race er le Canal, avec un Pouvoird'Esu égal à la mise en activité de sept pierres
ou 1050 pouces.
Le tout sers vendu séparément vu en un seulLot. Lu grande difficulté d'obtenir des Pouvoirsd'Eau duvs cette localité, reud cette Propriététrès désirable aux Capitalistes “ui désireraientartic une manufacture dans ce voisinage, Poures conditions, s'adresser à ;

F. SCHOLES,
Gérant de la 

COURANT.

nie troité en public;

Entrée, $1.00

$5.00.

et cinquante-cing

  

r le pre.
ad, et $2.50 pour le

Trois-Rivières ; les
sang exemptés. Pas

faites le où avant le

UF LA COURSE

BUURGAGES,
NIGAN,

Secrétaires.

NUIR,

 

———

Hibbard, Ber,

Architectes,

bonne cave et un
S'adresser sur

D. BOUDRIAS,

jebr

Compagnie Canadienne
de Caoutchoue,

Oud BENNING er BARSALOU,
Encanteurs

tr

ALBUM À PHOTOGRAPHIES
PRIX COUTANT.

J. ANDREW GRAHAM
Dssirant réduire sun

Funds d'Albums Fhotographiques
Le- offrant nu

PRIX COUTANT ET Al'DESNOUS

ALBUMS ÉLEGANTS POUR $1.50

Ancien Prix 3:50.

LES AUTRES EN PROPORTION

UN JOLI ALBUM POUR DOUZE PUETRAITS
Cl.) 20 cts. seulrinent.

GRAVURES, CARTES DE VISITE
Maguifiguement Colories,

50 Cte. LA DOUZAINE SEULEMENT,

ENTREPOT DE PA VETERIES,
Catusnrat Brock,

RUE NOTRE-DAME.
18 Juillet—253si

MONTREAL,

ENTREPOI DE LAPIS, PRELATS £1
RIDEAUX,

99 et 101, Grande Rue Né. Jacques

(VIBUx NUMÉROS 47 eT 49,)

PLUS VIEIL ÉTABLISSEMENT ENCANADA.

Nouveaux patrons régulièrement reçus. De:ordres sont respoctieusement sollicités.

PEN GROS ET EN DETAEL.4

TTtres=

savoir 1

Claques assorties pour hommes’
8 o" femmes

“ (avec talons)»
6 ve garçons

* demoiselles
“ “ enfants !
es 4 (dow en laine) hommes

" se “ femmes
Bottes en feutre pour hommes

“ “ femmes:
La Com, ie 8 Fintention le clore tout son

Vr NTE PAR ENCAN.
ue CUVILLIERà CTE
Riz Endommagé.

MERCREDI PROCHAIN, 19 JuitleBalas des Boussigate, Rue 81, Fateauwove] compte des Assureurs ol autres ycom

DMC
M —321 SACS DE Riz

Endommagés en v " =nant de Le Oyage sur le Henna," ve
17 Vente à MIDI.

, CUVILLIER ar Cin,; 8
Encanteurs.

 

Vins, Eaux-de-Vi, Genièvre, Rum
PORTER, ALE, Ete, Ete.,

HESCREDS, 19 Jn,
Aux Magneins de

 

{MM RIMMER, GUNN ot OIE,
RUE ST. PIERRE,

Serant offerts puur chere des consigeasions :
Harriques
à vaques
“etares
Ciliary
Larriques {

{ SIERRY—Ditkirentey marques

Pols BURGUNDY, SWEET Ks-
PAGNOL et FIX,

Illi renten marques
lipss 4Caisse § VALET
Caisses CHANPAGNR
Narriques
À caques
Caisses

À caque
Octaves   

{ EAU-DE-VIE

— ave —
RUM dela JAMAIQUE, GEXIEVRE

de HIBBER, BASS ALE, etc
Particularités viaprès

Vents à UNEheure.

GUVILLIER 1
234

KE re.

ee

tetera

eeene

Association Vinicoie de la Cham-
pague.

LOUIS JAUNAY € CIE, REIMS

Le Soussigué ayant été nomi seul Ageurdans les Cunadas pour la vente du célèbreCHAMPAGNE ci-Jessus, depuis longtemps fu-vorablemant consu et sur tes marchés du conti-veut et sur les marchés anglais, est près À four-pie le commerce aux conditions les plus favors.bles.

  STOUT

  

GEO, DELIOLN,
Rue St, Nicolas, Montréal,

Seul Agent pour les deus Canadas.
10 juitlet-252 un €

Associé Demands.
Un jeune homrme, Français, conusissant leslangues anglaise etallemando, la tenuedes livreset toute Is comptabilité mercantile, désire s'as-s0ckr nu mois d'août prochain avec une bonneaffaire établie en ville, Il peut investir $2,000.Oubien il achiterait un ms, in bien situé.Des otfres adresstés à L. 5 L. seront accej-tées au Bureau de cette feuille.
14 juillet—23G si |»

Bande des Chasseurs Canadiens
DIRIGEE PAR M. ARDY,

Tout en remrciant leurs amis et le publiepour le patronage qu'ils en vat requ durant cesdernières années, vnt ie pluisie de les informer‘1W'ila sont prête à fournir ddela jausique en cuivre*t à cordes pour tout voyage de plalair, plc-nic,‘virée, bal, &c, depuis 2 jusqu'à 25 musicieus.

variété de morcee ux choisis.
S'adresser au No. 274, Rue

No. 114, Rue St. Dominique.
8 juillet—251 tm k

St. Laurent, où au

 

    
    en --

BILLS PRIVES.
Les personnes qui, dare le Bas-Cauadn, »eroposeut de s'adremer à l'ASSEMBLÉE LE-GIBLATIVE pos obtenir la passation de BILLSPRIVÉS ou LUCADX, porisnt concession depriviege« exclusifs ou de pouvoirs de corpoin-ion pour des fine comme clales où sutres, ouayant pour but de régler dea arpeulages où déf-ur des limites, où de Erire toute chose qui auraitl'effet de compromettre les droits d'autres paretes, sont par les présertes notifiens que, per lersgles 53ème et suivantes du Uoneeil Législatitet de l'Assemblée Législatire respécsivemen:(erquelles régles sont publiées au long dans laGazette du Cusurdu), elles sout req | dendonner DEUX MOIS D'AVIS (spésident clairemeal et dinticctement In natore +t l'objet de ladite detaunide,, dans la Gazette du Canada, enangla‘sot en français, et aussi dans yo Journa:

suglais et dans ve journal fracç is publies denlo disrivt concerné. Le premier et le dernierde tels avis devaut être envoyés au Butrau desHills Prives de chaque Chambre,
Toutes petitions pour Biils Privés doivent tepréseutees dans lea frois premières semuines de ia

 

   
R. CAMPBELL & Ci,

90 et 1v2, Grande Rue Bt. Jacques
13 juitlet—=25¢ sm

MOLLE Y A FARING
A Vendre on à Louer.
 

Los NOULINS à FARINE bien connus de
DURHAM, situés a Urmstown, telgneucie de
Beatiharavis, sur lu Rivière Chnteaugnay, v'ils
Be sont pas vendus, seront loués pour trois aus
du 10 septembre prochain 2 y à une bonnerési-
dence pour le Locataire, avec Ktables et Dépen-
dances adjacentes. Le Moulin contient quatre
leux de roues, ete,eic., ct est situé dans un des
meilleurs districts rutnux en Cauada. Des Sone
tnissions seront reçues jusqu’au septembre.

JANES KEITH,
Bureau Selgneurial, Benuharnois, C. E,

13 juil. 234

EAU BECALIDONIA II!
La soussigné ayant été nommé seul Agent en

cette ville pour la vente des FAUX des urcès
de CALEDONIA, informe cette grande partie
de In communauté qui désire faire usage de cette
Eau Mivérale sans rivale qu'il à lait de tels nr-
rangements avcc le propriétaire qu'il lui est pos-
sible de fournir constamment cette eau pure,
venue directemont de in saline infermiftente et
eulpheureuse.

L'importance élevée et l'efficacité Tecunnue de
ces eaux pour le Nhumutisme, Affection du Foie,
Dyspepeie, Maladies de Pras, Bile, &c, sont sl
bien appréciées qu'il n'est pas décersaire d'en fais
re de nouveau l'éloge : c'est le plus doux purge-
if qu’il ÿ aît,
Comme breuvage elle ne peut être trop recom.

mandée, car les mienx purtanis en en buvant
peuvent encore co profiter. En été vile purifie
et fruichie le sang, détruit tous les symptomes

ei dissipe la lassitude que l'on ressent gd
Réralement dans un temps de chaleur.

Des certificats donués par des auturités médi-
estes et par des centaines de personnes qui en
out tiré du soulazewrnt peuvent être vus uu
Dépôtde Journaux du soussigué,
Un peut avoir de l'eau de 8 h, à. M jusqu'à
hea

W. DALTON,
Coin des Ruse Craig ot 81. Laurent, 

semlon,

4. B. DUVORT, ALFRED TODD
Ureffier du Bureau Grefficr-en-chef dudes Bills Privés, Bureau des Bills Privée,

C. Légiolatir A. Légi lative.
Quéres, 19 juillet 1R65—358

MOULEB ! MOULEE

!

!
De premiere qualité, garantie composés que de

Grains sains et nets, manufacturés aux
“ Uties Nteam Feed Milla,” de

Montréal.

Le Soussigné ayant pris | Agence du Moulsci-dessus, ue. les Commerçants, tar.t de la Villeq e de in Campagne. obligerout on talssant leursovires aus Nue 4750 377, Rae des Oommi -saires, Maison elute en rouge.
~~ AUSSI ==

HISCUITS de MATKLOTS toujours à disposton No, |, No à, et BISCTITS de CAPITA NK,
gnrantis fais urec lo plus grad soln of les well.
teurs Matériaux, Pout sisurei love préservation*tleur bon gt

Les MEILLEURN CHACKEHS de toutes des-eriptivue, vols et deg à MEl LEUR BRURRE
de TAHIL Ke: d'EXPORTATION

Veuillez chroye rot ordres aux Nos. 278 etP77, avuve ux Numéros Magasio rouge
= D8 PLUS =

Comme wr le jnsse FLECR, LARD, SAIN.
D Xetc, «D Groset en Detail au plus basvis du marché.

Le Boussigné paie auvei le plus haut (ris pour
toutes espaces de Guains.

OVIDR DUFRESNE,
235 et 277, Rue de Commissaires,

Maison peints en rouge
ler mai. =I

Nouveau Magasin de Musique,
741— RUE NOTRE - DAME—ut.

Pianos, Harmoniume, Musique françat anglaise
américauxs et ullemande. *

LABELLE & ROOIER. Agents des
premiores manufactuive de Planve des grandes
villes américeines, invitent ‘es emateurs à vrrlr
faire l'essni de leurs Pianos ui Hurmosiume, et
exam'ane 1enr Musique pour le chant et pour les
tattr.ments ; Île ve Aattent de donner toutes les
Garanties desirables.

 

 

 43 juin-+238 Ww k 21 julp—337 à

E

S

——pr -a

L ur repertoire est de: ply complets ot offre unc

|

b

NERVE. 1S JUILLET 1865.

 

——
PAR L. DEVANY.

Ce Matin.
MagnifiqueResulateur,
Les Soussigné rendte, MARDI Fans Te

1

8

SuisdoVoumu6,08 BRGULATEUR de bai Mercury Pendulum, dans yng boite +2 à deière classe, cuût 8400. On Pourrs je voirundi matin Jusqu'à l'heure de la vente.
LP Vente à DIX houres.

L. DEVANY,
Encanteur,———|

e
e

Ce Matin.
VENTE IMPORTANTE

D'oNE
COLLECTION RARE DE

Fleurs Artficielles Françaises
CHAPEAUX, GARNITURES DE

TETES, ge,

Le soussigné « requ instruction de M. TTL.NAN (qui se retire dey Affaires) de vendre dansa salons, No. 8, T-cumseth Terrace, Rue Bleu-ty, MARDI MATIX, 15 18 Julller, tort ro fondsde pris de Fleurs Fra.:çaises, Cha; ug, Dentei-166, Rubans, Plumes, Garnitures nTête, avecDentelles de Chant ly; un lot de magnifiquesRideaux de Ventelle importée, &c, &c.
— AUS

Une Glace Anglaise en pied, 83 verges de beanTapis de velours, Prelat pour passage, Tables deCentre ot à Diner, Chaïses, Couvertures de table,Cornicues dorées où Rideaux, Gazellers, Bnsei-Knes de goût, avec une cote d'Armes françaisesct anglaiger.

Vente à DIX heures,

L DEVANY,
Étoan

256

 

 

teur,

© talogues eerépare ot onr+ marchuudises lundi. L.D.

Cet apressmidi
Vente Etendue et Impertante

1" SR — by
peter
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PROPRIETE DE VILLE
Sur la Rue Craig.

Le soussigné n 6‘é favorisé d'instrnetions despropriétaires de voudre par encsn public, à 05salles d'encan, MARDI, le 18 Juillet, les vastesBATISSES EN BRIQUES avec le TERRAINJ attaché,fesant front sur les Rues Craig otMontcalm,
Les Latisses ont 616 récemment 6ri; seat& trois étages et trés-bien construites. Les di-mentions eutidres de ta propriété sont de 366}pieds eur La rus Oraig eur 164 pieds de profon-deur,tuesure anglaise.
Le soussigué aitire respectueusement l'attes-tion des capitalistes sur cette vents, vd que laPropriété est admirablement adoptée pour plu.ure fing et offre une chance

 

  rare pour leculation. La bâtisse pent être divisée <amagusics et résidences

|

Cea bâtisses sont aussitzes-propres pour des fins de wanufactu ueune grande Lustitution d'éducation ou pourdesfina militaices.
Ls local eet salubire ot somal étant l'augmes-tation rapide des no velles bâtleses sur la rueCrulg et du fait que iss ancienaes sont convertiesen magasins, &c, avec l'assurance que dans quel-“ues années cette rus devicndra lune des plus@randes, plus vastes et plus fag] es,cetle propriété présente des avantages de piace-ment que l'un rencen'tern rarement,

; La terrain 6-1 commué et le titre indispnta-e.
On peut voir les plans et avoir les informenlio.us reqnises en v'adressant su Buran do Bacanteur,

Vente à DEUX heures.

L. DEVANY,
Escanteur,

VENTEIMPORTANTE

MEUBLES DE MENAGE
Le soussigné « été favorisé d'instructions deW. C. STEPHENS, Ecuier, qui se propose departir pour l'Angleterre, de veudre à sa césiden-ce, No. 3, Prince Rupert Place, Rue McTayprès de la Hus Sherb.ooke, MARDI MATIN, le25 Juillet, tous les MEUHLES DE MENAGEneuf et de seconde main, compreuant--Un maguifique ameublement pour salon couvert en de-luas de soie, une étagère magnifiquement seulp-ide avec grande glace, un joli piano en parfaitordre per Stodart, un dessus de rideau richementdoré, rideaux en dentelle et eu sole, vases d'al-bâtre, borluges de goût, lustres, able, sidoboard,maguitique verrerie couple, coutellerie de

services à Lbé électro-plaqués,buitiers, fouruher-
tes, eulilers, &c, maquiques services à dessert,chaises pour salle à diner, bibliothèque, table de
Passage, prelet, tapis de Bruxelles pour escaliers,
un ameublement en nuyer pour bre à cou-
cher maguifiquement sculpté, consistant en bu-
TeAu avec dessus eu marbre, lave-mains, chaises
berçantes, &c, ho,alas de rin, Soushaties
eufer, puillasses, lorobes, tapis pour -
bres à Douche Pucle de cuisine et ustenalles.

—AUNY : —

Un très-bon FUSIL, dans eue boîte, fait pas
Holland, Londres Augleterre, ustensiles de phe
che, un sett complet d'outils ponr charpentiers,
avec vis, clous, &c, de toutes les grandeurs,
dune une boîte.

Vente & DIX heures.

  

 

L. DBVANY,
Encanteur.

 

FIGE& LIFE INSURANCE Ce.
KTABLIEEN 1800,

Capital - - = = - - $13,000,000
Accume.des Fonds- 10,000,000
llevenu Annuel - - 2,000,000

Etablissement de la Branche Canadienne.

OFFICIERS.

DIREOTBURS-GRRANTS:
D. Lora MacDougall, Ece., The. Davidson, Ker.

DIREOTEURS ORDINAIRES :
Hon. L. Renaud, M O.L. Hoo. Joho Rose, M PP.
Hou. T. Ryan, N.C.L. J Law Rer, Marchand04. Bipdges, Bar, Divsoteur.Gérant du Gad

‘Tronc, dout tous sont Actionnaires,

SEURETAIRE-LUOAL— H. J. JOHNTSON
INSPRCTRUR—Wu. EWING,

Cette Compagnie offre toutes les garantie
pour l'ASSURANOE CONTRE LE PEU ; elle à
30 Modes 4’Assurance sur ia Vie.
Le Barsau des Uirecteurs à Montreal, à plein

pouvoir de régler les portes. -
On re se procurer des Formes de propesk-

tions aes tree informations su velnaast
a CaneGénéral, Numéros 3, 4, @ & à LA
BO 5

MacDougali & Davidson,
Agonts-Genéraux pour le Ou: sde

P. R Fauteux,
SOUS-AGEYT,
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acERSECTICIDE-VICAT.

TON CDER ‘XC
Certaine et instantanée aux insectes tels que

Punaises, Coquereller, Mites, Pu-

<es, Poux, Fourmiy, Puccrons

des Fleurs, Barbeaux, Arale

ées, etc, etc.
SECTICIDE-VICAT se compose d'une

re ot d'un soufflet à l’aide duquel cette pou-

est lancéé par atome dans les recoins les
Plug reculés ; un seul de ces stomes est suffisant

1a destruction dé tout insecte.
L'Insecticide-Vicat a mequis une célébrité en

Frames qui a reçu le sanction des sociètes su-
Tentes, ainsi qu'en pourrs le voir en parcourant
des cirelaires.—Le seui admis aux expositions
noiverselles de 1856 ¢t 1862.—L’armte, la mari-
be, les bôpitaux et tous les grands établi-semente
français du coutinent l'empluient pour Ja des-
truction des insectes,
Oe n'est pas un poison, caril west pas wal

faisant aux hommes ni aux animuuz verichrés.

trix:
GRANDS FLACONS, 60 cents: PETITS FLA-
CONS, 35 œnts ; BOÎTES SOUFFLETS,appa-
eile ie de poudre, 30 cents; INSUFFLA-
TEURS, 40 cents ; INSUFFLATEURS, tout mé-

, garais de poudre, 50 cents.
ENTREPOT GENERAL ET SEULE MAISON

EN GROS AU CANADA.

E H. DOUCET,
Na. 480, Rue Craig,

Coin de la Ruelle Perreault, vis-à-vis la Ruc SL.

Gabriel.
MONTRÉAL.

Détail ches les dépositaires.
22 mai.
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CONCOURS PROVINCIAL
AGHICOLE ET INDUSTRIEL

Pome ABIDE,
Ouvert aux deux Canadan,

AURA LIEU à LA ,

CITÉ DE MONTRÉAL,

Mardi, Mercredi, Jeudi et
Vendredi,

26, 27, 28 37 20 sEPTEMBRE,

DANS LE PALAIS DE CRISTAL,
Rue Ste Cathorine, et sur le terrain de la fer.
me des Prôtres dans le volsizage immédiat,

situé entre les Rues Guy et dherbrooke.

Prix offerts, 10,000 a $12,000

Onpeut se procurer des listes de prix et des
blancs d'entrée dans 16 département agricole, du
Secrétaire de ls Chambre d'Agriculture, No. 615,
Rae Ornig, où des SecreLaires des Sociétés d'A-
griculture de Comté.
Dans lo département industriel on pourra se

procurer deslistes de prix et des blancs d'entrée
en s'adressant au Secrétaire de la Chambre des
Arte et Manufactures, Institut des Artisans
Grande Rue St. Jacques.
Les entrées dans le département agricole

devront être faites le où avan: Ennedi, le V août
prochain, au Bureau du Beceétvire, No. 615, Rue
Craig Pour les pruduita agricoles on ricevra
des entrées jusqu'à samedi, le 9 septembre.
Dans le département industriel les entrées

devront être faites lo on avant le 15 seplembre
su Boreau de la Chambre des Arts et Manufac-
tares.
Chaque concurrent devra payer un dollar en

faisant son entrée, ce qui lui donnera droit à un
billet d'admission pendant tout le concours.
Des arrangements ont été faits avec les prin-

cipales lignes de chemin de for et d- navigation,
pour rendre à destination, franc de charge, tout
objet exposé qui n'aura pas été vendu.

è4 concurrents étrangers dans le départe-
ment industriel auront autant d'espace que pos
sible pour exhiber leurs objets, mais ne pourront
pes entrer en compétition pour les prix.
Pour plus amples ioformations s'adresser aux

soussignés, Secrétaires-Conjointa de l’Associa-
tion Agricole.

GEORGES LECLBRE
Sec. de la Chambre d'Agriculture,

A. MURRAY,
Bec. de la Chambre des Arts

et Manufactures.
Montréal, 17 mai 1865—3209 0

HOTEL SAINT LOUIS,
Gs,— RUE ST. GARRIEL—G4,

MONTREAL.

M. MAGLOIRE LONGPRÉu l'honneur d'iu-
former le public qu'il à transporté son Hôtel de
Is Rue Notre-Dame à In Rue Bt. Gabriel, No. 64,
dans la magnifique bâtisse occupée dernièrement
par le Commissariat, où il peut offrir anx Voye-
geurs et aux Pensiounaires tout le confurt dési-
rable.

22 juin—238 um

NEW ENGLAND
Screw Steamship Company.
LIGNE DEUX FOIS LA SEMAINE.

 

  

 
 

 

 

 

  A 1,Lis magnifiques el rapides stenme
AS whips CHESAFEAKE “apt.

  

W, W, Suerwyvd, eu F
CONIA, Capt. HE Sherwoud, voyngeront jusqu'is
nouvel ordre, comme suit ©

Laisseront le Brown's Whart, Portland, tous
les redis et Samedis, à 4 heures ©. Melle
ual 9, North River, New-York, tous les Mercre-
is et Samedis, à 4 heures P. M.
Cen vaisseanx sunt arranges avec les meilleurs

accommodations pour passagers, ce «jui rend
cette ligne le plus rapide, la plus sûre et lu plus
confariable pour ies voyageurs entre New-York
et le Maine.
Passage dans les State Rooms, $6.00, caline,

$5.00. Repas extra.
Marchandises expédiées per cette ligne de et à

Montréal, Québec, Bangor, Bath, Augusta, Fast.
port et St. Jean.
Les expéditeurs sont prids d'envoyer leur fret

aux vapeurs avant 3 L. p. a. le jour quils luis.
sent Portland.
Pour fret ou passage, s'adresser à

EMERY & POX, Brown's Warf, Portland.
11. B. CROMWELL & Co.,No. 88, West Street,

Portland, juillet 1865—249 smp New-York.

LE; COMPAGNIE ps VAPEURS

figoo"avierss mourant.

Les Boussignés accorderont des CERTIFI-
CATS de PASSAUE d'ENTREVONT d’AN-
ULETERREpar les Steamers de ls C 5.60 M,
aur taux réduits qui suivent:

De Liverpool à Québre, par la lignr de Le
Maly ris oe 815.00

» 26.00

 

  

sosrta vase cena 0c00
Derr do oo
Kington, do . 2500
Glasgow, do par la ligne do Glas, . 25,00

H, & A. ALLAN.
316

  

 

  
 

A LA BELLE

RIVIRKRE SAGUENAY
Et les BAINS DF. MEL à MULAY BAY, CA-

CUUNA et TADUUSAC, commençant HARDI,
le 27 du courant. Le magnifique vapeur en fer
MAGNET, Cup, Paiuokrive, lafssera le QUAI
NAPULEUN, Québec, tous les MAKDIS et VEN-
DREDIS MATIN, durant la Haison, à SEPT
heures, pour lu RIVIERE SAGUENAY, 1a BAIR
de HAY HAT arcctant 3 MURRAY BAY, RI-
VIÈRE du LUUP et TADOUSAU.
En prenaut le Vapeur à Québec, lea Touristes

et luvalides jouiront de lu brise rafrafchissante
et verront se dérouler sous leurs yeux le magni.
fique Fanoramu du Bas du St. Laurent, et par |
ce Vapeur il n'y à pus de transbordement, car le |
Vapeur vuyage directement à Murray Bay, Ri- |
vière du Loup, Tadoussac et lu Bale do lis! Haj!

Pas de dépenses ou d'inconvénient en chan-
geant de Batewus à Québec, le Mugnet venaut
Au côté de l'autre Vapeur.
Ce magnifique Vaisseau est ch compartiment

à l'épreuve de l'eau, d'un pouvoir considérable
et équipé avec suin pour la sûreté, et il est re- |
conou comme l'un des meilleurs Vapeurs dans ,
la mer El est arrangé avec des Chambres, STA- |
TE-ROUMS de famille, confortablement finies
«t ne Je cide en rico sous tous les rapports à
aucun des Vuisseaux qui parcourent les eaux
canadlennes.

Des BILLETS de RETOUR, bons pour la
Saison, seroût dunnés, ct on pourra les obtenir
en d'udressants C.F. HUCKLE, aux Hôtels et
au Bureau, Grande Etue St. Jacques,

ALEX. MILLOY,
Agent.

19 juin. 235

Dr. NELSON ELWARDS,
Chirurgien Dentiste et Fuctenr de

dix-ha.t ans dans lu
ville de New-York.

"ras d'après le systeme
=» d'Edwarde.

N, B.-—Les opéra-

tee-Dame troisieme porte:de l'Eglise Paroissia!e
18 avril—1R4a D k

  

Dente Artificielles,

tig ot partie de

tions sont garsnties.

- Paty e depuis

aceSSL As
dé D velisen exoutchoue,

No 304, Rue No-

 ei ja
Compagnie d'Assurance Mutuelle

CONTRE LE FEV
VE LA

CITE DE MONTREAL.
DIRECTEURS :

BE NJ. COMTE, Ecr., President;

HUBERT PARR, Ecr, LOUIS COMTE, Ecr,

ANDRE LAPIERRE, Ecr.,
ALEX. DUBORD,Ecr., N10. LEFEBVRE, Kcr,

F. J. DURAND, Ecr,
THOB. McOREADY,Ecr.,J. LARAMMEE, Ecr

Les Directeurs ci-d oat le plaisir de fuire
connaître à leurs concitoyens que ceux qui ont
assuré leurs Propriétés à cette Compagnie de-
puis son établissement en Octobre 1859, oot
épargaé des SOMMES CUNSIDERBLES,
puisqu'ils n'ont payé co général que la moitié
de ce qu'ila auraient payé alileurs, comme le
prouve le Tableau publié par la Compagnie et
augue! on réfere |ls invitent donc les Citoyens
de Montréal, n se joindre à eux et à venir nu
Bureau de la Compagnie, No. 2, RUK ST.
SAOREMENT, prendre des Informations qui
leur seront trésavantageuses et qui leurseront
données atec emvpretsement.

P. L. LeTOURNEUX,
29 avell—95 a k 0 Secrerainn.

… GEORGE YON,

FFRBLANTIeR ET PLOMBIER
COIN DKS RUES

St, Laurent et Ste. Catherine,
Yo. Baad.

M. GEORGE YUN, tout en remerciant ses
amis et le public en général pour l'encourage-
ment libéral qu'il a reçu Jusqu'à présent, prend
la liberté d'annoncer qu'il a beaucoup augmen-
ter son établissement, qu'il à constamment en
meins—

Bains de siége,
Lnins de corps de toute grandeur,

Buius de pied,
Bldet pour Dume ait sur les deruiers patrons de

Paris, GLACIERES et KÉFRIQBLANTS
de toutes grandeurs, Coffre où Glacière de
toute grandeur, slosi que toutes sortes d'Ut-
tensiles de Cuisine, &c., &…, &c.

Tous les ouvrages en dehors sunt faits avec ln
plus stricte a:lention, te.4 que--

Dalle et Daileau,
Ouvrage en Plomb,

Erection de Fousnaises
Et toutes sortes d'Ouerages en cuivre ou ferblanc,

U vem, oie tans ce établissement que des
erie r- de praviere clase et des Maioriaux de
premer qu bé
To # uFdtu< 2er di reçus avec pleiairet servie

avC ponciunlité sous le pius court délai.
Le tout à des prix tellement réduits pour

défier 18 competitive,
Ulng pour cent pour argent cotaptant.
Allez! allex!! ailes!!! voir et vous pourrez

juger par vons-même, avant de faire vos achats
al less.

12 avril—180 om C k

 

 

NOUVELLE LIGNEDE n
If FRET |

FOUR OTTAWA.

ds=, COMPAGNIE Dr. TRANSPORT
de Montréal cl Otlawu

(LIMITE.
CAVLEAL,. . 00 BEANON,

 

Joux Mclexsan Président,
W. MoNacurton,
JB, Atorn, { Directeurs
 

Cette Compagnie à été furméa dans ie Lut de
faciliter le commerce qui ungimente tour les
Jours eur celte route, en pastant par In rivière
Ottawa, le capa) Rideaux et leurs tributaires.
Cette nouvelle ligne est fournie de tout ce qui
«st néceswaire Jou assurer la dépbche des « flere
et uae éconumie dans le cuût du transport,

ISSAAC BUNNER, Agent,
85, Rue de ls Commune, Quai du

Canal, Montréal.
L. C. COUVRETTE, Agent,

Bassin du Canal, Ottawa. 

 

 
 

G5 GRANDE EXCURSION Vente par autorité de Justice,
Beront Vendus le Vingt-Quatrième jour de juil-

let courant, à Midi, nu Bureau du Notaire sousri-
gué, No 15 Petite Rue St. Jacques, de cette ville,
au plus haut et dernier enchérisseur, les IMMEU-
BLESci-après décrits, dépendant de lu succes-
sion de feu AUSTIN ADAMS, Ecuier, saroir :
No. 1—Un MURCEAU de TERRE situé et’

étant sur l'Avenué Colbome de cette vil-
le, conou cOLmE numéro un Sur un plan
de Ix propriété de ln dite succession, fait
par Charles Legge, ingénieur civil, fesant
partie du lot situé au coin des rues Wil-
hr et Erié, avec bâtisses et remises en
bois dessus érigées.

Nu, 2,—Una MORCKAU de TERREfesautlesoin
de l'Avenue Colborne et de la rue Dor-|

numéro deux, urec trois maisons cn bri-
ques à deux élages et une résidence en ar-
rière el divisé en lots Nos. 1 et 2, conte-
uant chacun 35 picda sur l'Avenue Colbor-
nr sur 131 pieds de profondeur.

Le lot numéro TROLS, contenant 36 pieds de
front aur 98 picda 6 pouces de profondeur
avec lea trois malsous en briques à trois
Elages sus mentionnées et dépeudauces
sus erig

Et les lotsnum QUATRE et CINQ, conte
apt 24 picds de front sur 95 pieds § pou.
ces de profondeur, tous de mesure anglais
se, élaut plus ou Moins, 680; AUCUNE bâ-
tisse sus crrigée en front tuais deux dé-
pendances eu briques en urrlère.

No.3.—Deux MORCEAUX de TERRE fesnnt
frout our l’Avenue Cuiburue pur laquelle
ila sont bornés, d'un côté par le rus Nel.
sou, de l'autre côté par le rue Alber, et
en arriere pur les représantants Shaw et
cunnus sur Je dit plun comme numéro
trois, divisés en lots sur l'Avenue Culbor-
ne, sur lea rues Nelson ou Albert,

Et les lots numéros 1, 2, 8, 4 ct 3, fesant front
sur la rue Neison, cuntienoent chucun 40
pieds 2 pouces ue frout sur 115 pieds ¢
vuces de (.rufoudeur,

Et les lots uuméros 6, 7, 8, 9 et 10, fesant front
sur la rue Albert, contiennent cbucuu 40
pieds 3 pouces de front sur 115 pieds Ç
puuces de profoudeur.

Et les lots numéros 11, 12, 13 et 14, fesant front
sur l’Avenue Uniun, coatiennsat chacun
46 pieds 3 pouces de front sur 140 pieds
de profundeur, mesure auglaise, plus ou
moins, sans bitisses dessus érigces,

 

 

  

 

No. 4.—Unvertäin MORCEAU de TERRE con-
nu comme lot numéro quatre, feront fruet
sur l'Avenue Colborne por luquelle il est
borné en front, d'un côté par In rue Ewe-
retis, de l’autre côté par In rue Nherbroo-
ke, eten arrière par le tot nuiuére onze,
cotntae le tousest surle dit plan,

No. 5.—Tout ce certain LOT de TERRElesaut
front sur I' Avenue Colborne, par laquelle
il est borué en front, d'un côté par Is rue
Ewereita, de l'autre côté par ls cue Sher-
brooke, et en wrridre pur Henri Bulmer ot
connu sur le dit plan counne nuuxro
clay.

No. 6.—Ce certain MURCE.U le TERREfesant
front à l'Avenue Colborne, connu comme
lut numéro six sur le dit plan étant Ju
partie centrale d'un lot borné en arrière
pur les représentants Shaw et d'un côté
par 1a rue Kent et de l'autre côté par la
rue Stanley.

No. T.—Ce certain MORCEAU de TERREfesaut
front sur l'Avenue Culborne, par laquelle
Îl est borné eu front, «€ connu comme tot
numéro sept sur le dit plan, burué en ue-
rière par les représeutants de Shaw, d'un
côté par ls rue Roduey et de l'autre côté
par larue Ituract et divisé en Jota fesant
front surl'Avenue Cuiburne et la rue Bore
uet.

Les Tots nutnéros 1, 2, 3, 4, 5 et 6, ayant front
sur la vue lurnet, cuutienuent chacun 47
pleds 4 pouces de front sur 121 pieds de
profondeur, et les lots numéros 7 et 8 fo-
sant front our l'Arenue Colborne, contien-
cent chacun GU pieds 6 pouces de front
sur 100 pieds de profundour, le tout plus
ou moins, mesure anglaise, sans aucune
hatisse dessus érigée.

No. 8.—Cecertain MURUEAU de TERRE fesant
front sur ta rue Erié¢ par laquelle il est
Lureé en front et couau comme lot numé-
ro neuf eur fe dit plan, borné en arrière
pur au lot vacant, d'un côté partie par
les lots numéros uu et deux, lots vacants,
#t de l'autre côté par le tot numéro dix.

No. t.—Ce certain MORCEAU de TERRE ayant
frout sur lu pue Erié par laquelle il est
bornéen front et conau comme lot aumé-
ro dix our le dit plan, boraë eu arrière par
uu lut vacant, d'un côté par les représen-
tants Shaw et de l'autre coté par te dit
fut numer neuf.

No. 10.—Ce certain LOT DE TEURE conau
come Jut numéro onze sur lo dit plan,
borné es front par la rue Evweretts, en ar-
rière pas la rue Sherbrooke, d'un côté par
les représentants Shaw et de l'autre côté
par lot numéro quatre.

No, 1L—Ce certain LOT DE TERRE fesant
fruat à l'Avenue Colborne par isquelle it
cst buraé et connu sur le dit plan comme
numire douze avec toutes les bâtisses des.
sus érigees, bornd en arriére par dea per-
sonues inconnucy, d'un cdié par la rue On-
tario de l'autre côté par la rue Graham
et divisc en lots qui ont front aur l'Ave-
nue Colborne, sur les rues Ontario, Elizn-
beth et Geuham.

Les lols pumiros 1, 2, 3, 4, Bct 8, ayant front
sur I'Avenue Colborne, contiennent cha.
cun 84 pieds 2 pouces de front sur 167
Pieds de profondeur.

Len lots numéro 7, 8 et 9, ayant front sur la rue
‘Ontario contiennent chacnn 1 pieds de
front sur 124 pieds de profoudeur.

Les lots 1, 11, 12, 13, 14 et 15, ont fcont sur la
rae S.e. Elizabeth,

Len lots numéro 10 et 15, contenant chacun 60
Pieds de front sur 128 pieds de profon Jeur.

Et les luts numéros 13 et 14 contenant chacug
S1 pieds de feont eur 128 de profondeur.

Les luts numéros 10, 17 et 15, ayant un front sur
Ia rue Graham.

Le lot numéros lé contenant 50 pieds de front
sur 1.3 de profeadeur

Ft leg lots numéros 17 et 13 contenant chacun
G1 pieds de front sur 127 pieds 5 pouces de
profundeur lu tont étant plus ou moins,
mesire anglaise.

    

Na, 12,—Ce céstain LOT DE TERRE ferant
feont à l'Avegue Colborne, pac lagueile il
eat boraé en front et connu commele nu-
méro treize sur le dit plao, bopné en ar-
rière par los représentants Shaw d'un ci
1é par la rue Suerbruoke, et de l'autre cô-
té par un lot vacant.

No. 13.—Un € rtain LUT DE TERRE situé, sis
et étant sur la rue Ionaventure de cette
ville contenant 25 pieds 3 pouces de front,
33 pieds ? pouces en arrière et 75 pieds V
prices eur les lignes des deux côtés, le
Tout étant plus où moins, mesure noglai-
#e, boroé ea arrière par Mde. Jules Mansi.
ce Quesnel, d'un côté par les héritiers
ibelisie et de l'autre côté par un noramé
Langelier, Avec une maison en bois à un
étage et demie sur la rue Bonaventure et
une maison en briques À deux étages y
érigée en arrière.

Me, 14.—Un certain LOT DE TERREsitué, sis
et étant sur l'Avenue Colborne, connu
sur le dit plan comme numéro Luit, borné
en arrière per les représentants Sbaw
d'un côté par ls rue Peel et de l'autre ci-

jon en brique à deux étages ot dépen-
dances sus érigées.

No. 15 —Ce certain MORCEAU de TERRE,fi-
sant front à l'Avenue Colborne, conuu
comme lot No. 14 eur Je dit plan, borné
ep arricre par des personnes inconnues,
d'un côté par ln rue Peel, et de l'autre
côté par la tie Ontario, avec une résiden-
ce en briques à deux élages et dépendan-
ces ons érigées

Les conditions de ls vente seront counues le
four de la vente, où avant, en s'adressant au
Notaire sousaigot, à son Etade, No. 75, Petite
Rue St. Jarques,

Wu. BABTON, 11 février—130a k
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Notaire Public,

| construites, sitabe our la rue Visitation, étant les

| es Bélaire, et maintenant vucupée par M. B.

chester, et conau sur le dit plan comme 8

par Ju propriété de McMillan, avec une ! Mobicéel, ler juillet 1806—240

ped Une MAISON en bois A deux étages
contenant geatro logements, bâtie sur
un terrain de 40 pieds de front sur
T2 de profondeur, avee une écurie,

deux remises à bois et autres dépendances dessus

Nous. 264, 266, 268 et 270; elle sera vendue à
Bon marché pour argent comptant. Le terrain
ait rommnné. :

— ACH:
Une autre MAISON en bois à un étage
pouvant être divisée en deux loge-
ments, siluéé au Côteau St. Louis,
autrement connus comme ‘Tannerie

 

  
Gervais.
Pour les conditions s'adresser au No. dé, Rue

t. Laurent, Montréal.
8 juitiet—251 qn k D

AVIS.  
Le propriéteire actuel des créances dues de-;

puis l’année 1844 à 1848 à la muisun commer-
cisle CUVILLIER, de Montréal, telle que consti- ©
tuée à cette époque, appreudra des inforiunii-snn
daus son intérôt en s'adressant par lettre « M,
Le Procureur, Boîte 28, Bureau de Poste, Truls-
Riviéres.

17 juin 1865—238 dm p

LICITATIONVOLONTAIRE
AVIC

AUTORITE DE JUSTICE
Scront vendus et adjugés au plus hat enchi-

rlaseur, lea IMMEUBLES claprès nés ap-
partensnt, ceux désignés en premier, second,
troisième, quatrième et cloquième livu aux héri-
tiers et légataires des détunto THEOPHILE
RICHARD et Dame MARIE DES <NGES MES-
SIER, et les autres aux hériders de cette der-
nière et ceux de feu JOSEPH LAPORTE, sa-
voir :

 

  

lo. UNS PART d'ILE située duns la graude île !
de Varennes, d'un demi-arpeut de front
sur la profondeur de la dite 1le, joignant
d'un côté aux représentants Louis Sené-
enl, de l'autre CÔLÉ aux représentonts
Etienne Senécal, en foin, sans bilisses,

20. UNE TERREsituée en l'Ue Ste. Thérèse en
lu dite Paroisse de Varenucs, de deux ar- ;
pents et deux perches de front, sur quinze
Arpents de profondeur, pla ou moins, te-
nent par devant au Flerve Si. Laurent,
en profondeur cl des deux cûtés aux re-
présentauts Auguste Dulpé, en culture,
sans bâtisses.

30, UNE PARTIE de TERRE & BOIS située en
la Paroisse de Ste. Julie, d'ur arpent de
front sur douze arpents de profondeur, en
branches et taillis, sans bâtisse.

40. UN LOT DE TERRE ou Emplacement situé
au Village de Varennes, de cent vingt pieds de front où euviton, stir deux cents
pieds de profundeur, plus ou moin, te-
usot devant nu chemin de Ja Reine, eu
profondeur à L ll. Massue, Kcuier, jui-
nant d'un côié aux héritiers Aug
ongeau, et de l'autre cùté à M. A. 4

rerd, N. P., et Louls A. Robitaille, avec
deux Maisons ot autres bâtisses sus cous-
wuites.

So. UN autre LUT de TERRE vu Emplacement
silué au même lieu, de cinquante pieds
de front aur cent pieds de profondeur,
plus ou moins, juignant d'un côté à la
veuve Barthélemy Lapoterie, et de l'autre
vbté à lierre Brodeur, savs bitisses.

co, UNE TERRE située duns la l’aroisse de Ju
Puinte-sux-Trembles, sue le fleuve St.
Laurent, de là contenance de deux ar-
ponts et deux porches de front jusqu'au
bout de quarante arpents, où ellu prend
trois arpents dv front sur six arpent do
profondeur plus ou moins, tenant parde-
vaut au fleuve St. Laurent, derrière aux
terres de la Itivitre-des-Prairies, joignant
d'un côté à wu nommé Beauduio, et de
l'autre ù François Beaudry, Ecuier, en cul-
ture, avec maison, grange, élable et au-
res bâtisses sus-contruites.

To. UNE TERRE située sur VIle Ste. Thérèse,
vu la Parolese de Varennes, de quatre ur-
pents et deux perches de front, sur quinze
arpents de profondeur, plus ou moins,
joignant d'un coté aux héritiers de feu
Théophile Richard ct de l'autre côté à
Luuis A. Rubisaille, Ecuier, avec une
maison, grauge, élable eù autres bâtisscs.

8o. UNE PURTIUN DK TERRE située à la
grande lle de Vareunes, contevant dix
arpents en anperlicie vu environ, tenant
aux deux bouts au fleuve St. Laurent, joi-
gnant d'un côté à Aimé Massue, Ecuier,
et de l'autre côté à J. N. A. Archambault,
Écuier, eu fuin.

vo, UNE PORTION DE TERRE située au mé-
mie lieu, contenant en totalité viogt-et-un
arpents el onze perches cn superficie, foi-
nent d'un côté au termin de lu Fabrique
le Varennes, et de l'autre côté aux repré-

gentants de Lame veuve J.-Ute, Girard, en
join.

Les Immeubles ci-dessus désignés seront ven-
dus à la porte de l'Eglise do la Paroisse de Vu-
reunes, à DIX heures de l'avant-midi, LUNDI, le
VINGT-QUATRE JUILLET courant, excepté
celui désignéen sixième lieu, qui sera vendu sur
leslieux, le lenderuainä ONZE beures de l’uvant-
midi

Plusieurs de ces proprièiés sont bien dignes de
l'attention des capitalistes,

Couditions de vente, Lès faciles, elles seront
connues le jour de la vente, mais on peut les cou-
naître avant en s'adressant à Chartes Belle, Ecr.,
Notaire, à Montréal, ou au soussigné, en sou fu-
reau à Varennes.

  

M. A. GIRARD, N. JI.
Varenues, 4 juillet 1885.—250 U 8

A Vendre ou a Louer,

- UNE vaste résidence de première
clusse, à la CAMPAGNE, avec
FERME attachée, contenant
159 arpeoti ec des dépendan-

eus et butisses de Ferme. La Résidence est eu-
tourée d'une galerie couverte, et contient de
vastes chambres pour Salon, Salle & Diner, Pas-
anges, Cuisine et Dépense, sur le premier plan.
cher, et buit Chambres db Coucher et deus Cham-
bres de Toilette sur le second plancher,

Attacbée i In malsun se trouve une rangée d'ofs
fices cominodes,une exceMente rave, remieo à buis,
Étables, remise à voiture, grange et cottage pour
fermier. Aussi un puits inépuisable d'excellente
eau. Le jardin (qui à À peu près un acre) cst
eu bon ordre, Ta ferme, dont environ 80 acres
sant en culture est bien cloturée, avec time riviés
re en front. Les Terrains sont bien arrangés
avec des arbres foresticrs, et A distance au graad
chetnin, et délicieusement situés aur un plateau
de | Ottawa, embrassant une vue des plus
dues de la Rivière et de lu campagne voi
Cette propriété étant à cing minutes d'un débar-
cadire de vapeur et i uno distance de quatre
heures et demie jar vapeur de Montréal, offre
une rare ueession puur au monsieur qui désire-
ruil eavoyer mille vivre à la campagne.

Conditions libérales. Kn cas de vente une
partie de l'argent de l'uchat sera accentée,

B'adreaser à 11. Howann, N.P., St. André,
comté d'Argenteuil, ©. E., ou A

BROWN & CIE,
Encauteurs et Agente à Comtnission,

459 Rue Notre Dame, Montréal.

 

 

   

 

  

  

  

 

23 mai, 214 _

Maison a Vendre.

Le sonssignéoffre en vente une MAI-
SON EN BRIQUES à trois étages,
silude rus Dubord, No. 24, en face du
Marché aux Animaux. Cette pro-

priété sera rendue À très-bon marché. Klledon-
be aciwellement au-delà de $40 par mois «le
loyer.
Pour les conlitinns s'adresser à

JOS. BIMARD, Rer, N. P,,
Rue Lagauchotière, No. 235.

 

24 juin—249

J. A U MAUVRY,

ARPENTEUR ET ARCHITECTE
30--Rue St. Gabriel—30.

KMONTRRAL,

Agent de Propriétés Foncières, 21 juillet 24>-1m

LA MINERVE. 1S JUILLET 1868.

LE VAPEUR
JENNY LIND,

Capt. J. BOURDON,
Commencars à voyager entre la TORTUE et

MONTRBAL, LUNN, le 3 Juillet, comme suit:

De la Tortue à 5j heures a. m.
do à Midi et Demi

De Moatréel à 10j heures a. m.
de à 4 heures pn.

Pour fret, etc., s'adresser à bord au

Sluillet,

Le Vapeur st. LAMBERT

Carr. Navkag
Fers ses voyages entre

MONTRiA . LT ol. LAMBERT
Aux Iveures suivantes, savoir :

Luissera 81. Lambert, Luisseru Montréal.

G.0u A. N. 6.45 À. M.
1,390 « 8.15 +
9.00 « 9.50 +
10.15 « uw +
11.45 1.00 P. M.
1.45 P. M. 2.30 +
3.15 4 4.00 ©
4.45 © 5.30 +
6,00 6.30 4
T.u0 € 7.48 +

Eu outre des voyages ci-dessus, le Vapeur
Sr. LAMBERTfera les MARDIS et VENDRE-
DIS un voyage extra, partant de Sr. LAMBERT
Sh. a. M. ot de MONTREAL à 5.30.
Les Dimsnches et Jours de Fête, il fern ses

voyages ordin .ires, partant de Montréal à 9 b.
A.M etde Hit. Lambert à 4.30 4. M, et dans
l'aprés-mili, il fers sun prewier voyage is 1 bh.
P.M. de Montréal partant toutes les beures ot
quittant St. Lambert à T b. v. &. pour son der-
nicer voyage,

ler juillet— 145

“Mme. DENNIB
19 RUE BONAVENTURE.

DÉMÉNAGENEN

  

Mine. Daxxig informe
sea pratig'ies et lus Dames de Montréal et du Ca-
nada cu général qu'elle n transporté aon Kia-
blissement du Mudes c1 de Modiste de sn deruiè-

bai e, Grande Lue St, Jucques,àl'adresse
, où elle sullicite réspoctueusement la

“continuation de Jeur bieuveillaut | utronage.
12 juin—230 uep

fit STEAMERS
Four {a France directement,

Coasts GREALK TRANSATLANTIGUR.

 

  

 

Nas Hi noel Est ar sn Foues de Lre classe

Gaiek

ALW-VORK «1 le HAVRE,

Les ci oq premiers 300 ndide: batinonts dest.
fs «dss is ic cs te Lignefavor.le sont les suis
vants:

Weshiagion .. 3204 tonneaux.
Lafayette .... 3104 “
Europe. . 3204 st
Ferner, oooack Y
Nupolion Hl. lancé © .

Depart de New-York au Havre

Touchant à Brest jour débarguer ln malie et les
passagery, raccourcissant aiusi d'un jour

le voyage de wer,
Lufuyette, Capt. A. Bocandé.. Vexpnept, 23 Juin

PRIX DU PASSAGE PAYABLE EN UR

Lre cabine (y compris le via de table).... $136
ime + “ “ “ $70 ou $80
Québec d Pars ............ $83, $93 ot $140

Un médecin de première classe de lo maine
impériale est attaché « chanuo des nnvises Lis
soins et médicaments sont gratuits.
Pour fret où pussage s'adresser à

GRO. MACKENZIE, Aagxr,
1, Broadway, New-York,

DUNALD R. MacLEOD,
Chambres Cummerciates,

194, Rue Bi. Pierre, Québec
A Paris, 12, Boulevard des Capucines (Grand

Hôtel.) Au favre, chez WitLiau [satin & Cin,
8 juin—227

AVIS
Maile Royaleentre Quebec et

les Provinces d'en Bas,

+. 800 chevaux

    
 

J!

LE BUPRRBE VAP: 0k EN PER A HBLICE
nadly Wieadl,

Oaritaixe Davimox,

LAISSERA le QUAI ATKINSON

Mardi, 18 Juillet courant,
A QUATRE HEURES P. M,

POUR les PROVINCES d’en HAS,

‘Touchsut sux places ci-dessus, eo allan! ct
revenant"

Pointe-aux-Pères, Bassin de Ga-pé,
Perce, Puspébiao, Dalhousie,

Miramichi, Shediac et
Pictuu.

Tous les Iagages sont aux risques des pro-
priétaires.
Passage payable e* lit pris un Bureau
11 ne sora pas pris de fret aprus 3 heure PP. 4

le four du dépa:t.
our Pret et Prsenge, s'adresser à

F. BÜTEAU,
Gérant,

Quai Atkinson, Rue St. Juoquen, Québec
Québec, juillet, 1868—-61
Qui vent de l’Argent *

Tous les Cultivateurs et autres personnes de
la Campagne qui désirent FAIRE FORTUNE,
n'ont qu'à chercher des COQUILENSS qui se trou
vent duns les petites Riviires, Rulasesux ct Lace
d'eau douce,

Enles ouvrant, on trôuvera eu quantité, sinon
duos toutes, du moins dans un grand nombre,
des PERLES et des PIERUES PRÉCIEUSES
que le soussigné achièters à un prix très-élevé.

Les personnes ‘ui ler enverrunt par ia poste
en recevront le montant par le retour du cuur-
tler.

E. IL. DOUCET,
No. 485, Itue Craig, Montréal.

7 juillet. tm—260

Magasin de Provisions et (losde
Bois de Construction,

No. 30, RUE 8T.-PAUL,
(Voisin de 'Eglise Bonsecours.)

 

 

 

Le aeussigné informe ses pratiques qu'il vient
d'acheter à l’encan une du Fouds de Ma
asin de M. Adame, qu'il disposer d bas prix

fe lus, en outre son OLUS a BOIS, ll tlent ur
MAGANIN de PROVISIONSoù il aura cuastats-
m ‘nl en ma!

Farine, , Beurre, À voine, Bon, Grue, he,
Bois da Construction de toule qualité ot de
prix, Madriere, Planches, Bardeaux, Triogles,
Lattes, Echelles, Dalles. Kames, &o.

1l achètern toute espèce de produits dane
sa branche de Uommetw, 6% 88 chargers sus
s/dels vente des produits que l'on voadrs
bien lui confier.

ble plu, sleighs, tratoeaux, chialoes, cuveties,

sons, al. LEON HURTEAU.

 

e

 

© mars—163

 

Chemin de Fer ie Graud Tronc.

Les Convois laisseut Is GARE de la KHUR
BONAVENTURE ouwmesult =

Districts Coutral ot de 'Ovest.
Train d'accommodation pour Kiogs-
5 ton etions intermedinires . 6.45 à M.
3 E pour Ugdensburg,
Érocheville, Kirgsion, Bellevi! vy
Toroato,Guepb. Londor, Brant
ford, Goderich, Buffalo, Dé. | 9.10 4 MN.
troit, Chicago et tous fey points |
del'Ouesy, A... Al

Denult, do do do do sOUPH
Train d'accommods:ion pour Brock-

ville et les stations intermédiaires. 5,00 P.M

District de I'Est.
Train mblé pour [sinnd Poud ei

fes Stations int rm4diaires ..,. { 900A ¥

¢Train Expres pour [sland Pond) $ 2.00 PY

Express de Nuit poin Trois-Ririeres ç
Q ébec et Poriiuai.. .,...., * lo.to PX

‘Train express & Burlington en
connection avec les Vapeurs it 5.45 AM

Inc + bamplain 4 our New-York,
Convol Rypress pour Saint-Jean,

en connection vee lo Chemin ds
Fer Central du Vermont pour Boe
too, New-York. et wtites les places
dans les Euté de l'st, €. see 8.30 A

etd. 3 PV
Les Couvuie pour Lachine partent à 7 00 À »,
9 00 A.M, 12.00 Midi, *3,00 P.M., 5 00 P.M et
8.30PM.

* lo coavoi de 3.00 £ M. va Jusqu'd Plats.
burg.

 

 

C.J BRYDURSR
13 juin—231 1Hrectesr-Gérant,

AVEZ-VOUS UN

COFFRE Di U RETE
A L'EPREUVE DU FEU?

 

Chaque March «nd à des Livres et
des Papiers doutla perte se-

rait desastreuse, et. en
plusieurs cas, entie-
rement ruineuse,

LES DELAIS SONTDANGEREUX!

rilomphes Recents!

 

Souxxurer, 20 décembre 1804.

MM. Kershaw & Edwards,—Meesiours,—J'aieu
l'infortuce, daus la uatiace du 17 courant, d'é-
prouver la sécurité de vos Coffres de Sûreté
amélioré: à l'épreuve du feu. Vera 4 heures du
min, 00 a découv rt que mon magasin était en
feu, «t avant que jo pus obteuir des secours effi-
ences, tout l'édifice avec ce qu’il coutemmit «lais
L« proie d:8 flawmes Le Collre de Sûreté etait
plucô daus le centre de la bâtisse, et quand les
plauchurs «t le luit s'efundièrent sur lux, il était
completement environné d'une masse de fou à
laquelle il fut ox pendant plus de El heures,
lé at ronge. Cependant, lursque je l'ouvria, je
fus agréablement surpris de trouver intact ce
qu'il cuntenait, c'est-à dire, les livres, papiers et
argent en papier.

Je considere que cette épreuve à été (rès-sc-
vere, et elle n prouvé que votre Coffre de Sûreté
est une purfaite aûreté contre le feu,

Votre, ete,
JAMES FRASER,

Ayant été Jprétenus aur lus ieux quand le Cof-
fre de Biireté de M. Fruser n éte ouvert, nous
pouvons aa toute confiance recommander les
Uotfres de Sûreté de MM. Kersbaw et Edwa:
comume étant vraiment d l'spreuve du feu, dans
toute l'acception du mot.

F. L. POUDRIER, Juge de Paix,
P C. BOURK, Capitaine,
W. BARLOW,

  

 

Orrawa, 28 janvier 1865,

NN. Kershaw & Edvards—Messsieurs—Lors
du dernier grand incendic qui a eu lieu dans lu
nuit da'# courant, et pendant icquel mou mags-
su, sur la [tue ¥.ssex, a été détruit, mon Cobre
de Sûreté, qui est de votre manufacture, & été
exposé à uve chaleur intense. Quand la bâtisse
euteté conaumée ju:qu'au sol, le Cuffre de Sù-
reté fut retiré rouge des ruines et aprés l'avoir
\uiss » refroidir, ce qui prit uno heure, on l'ouvrit
ct on trouve mee livres et wes papiers parfaites
went préservés.

Veuillez me fuire un nouveau Coffre de Sûreté
de in même proportion et me l'expédier le p:us
tôt possible, et je vous renverrai le vieux dont
\a serrure est hors d'ordre,

Je ouis, Morsieure,
Vuire uès-humble serviteur,

JAMKS SMITH.
 

WategLoo, 20 avell 1864,

MM, Kershuw & KE 1werds — Messieurs — Je
eroi: y -e je vous duis, ainsi qu'au publie, dv vous
dire que voire Cutiro de -ârelé n été soutiis,
duts la buit de vendr di dernier, à une trés-ru 10
éprouve, eLen meutiounant le fait que les boue
tung de porte en cuivre et les plagues ont entie-
rement foud', aitu que d'autres vrnements en
Cuivre guise Tronvaieut aur le devant, vous pou-
+ z vous faire ue idéo de l'intensité du fou à
pelle à «16 6 vais mon Voffre de Shiete ; et
cep udutit, quand on l’a ouvert, mes livres et {a=
prers étaient © exe lente condition. Un ne put
luuvsé ch 1m dile.re Âârete contre le feu. Tons
ia homer: d'.Ifni es devenicnt avoir leure livres
t pafne « éous une « le sauvegarde.
Veuinn mexpéher un de vos Collies de ba-

tie No, 10. que je « avoir aux mêmes condi-
ous que le pren ©, ot informes mul quel usage
vus pouvez Lute dr won anceu Coffre de Sû-
se 0 et Ce die Yous puaves Recorder puar lui,

Votre servit ur,

     

WU VIDAL.

KERSHAW ET EDWARDS,
Heuls Manufwiutiera ot P.opriétaires de

Coffren de Nareté améliorés à

l'épreuve du Feu.
 

Un Assortiment considérable de COFPREB de
SURETE pour Marchands, Banquiers, Demeures
vrivées, etc, constamment en mains SURBTES
de BANQUES construites sur les l’lans les plus
muéliorés, Plusieurs Coffres de de Sèreté de
-ecoude malo do Manufacture Awéri-alne, An.
g aise ot Caundienne 4 vendrs & boy marché.

Veuilles ouvoyer chercher une liste des prix
el dimensions.

136, 141 et 145,
RUB ST. FRANÇOIS-XAVIER, MONTREAL.

1 Juin. 222

TERRE À VENDRE
Située daus 1a paroisse de St, Eustache,

sur la Rivière<lu-Chéne, comté des
Deux-Moutaguen, & un mille nt demi
dn village, contennnt 143 arpents en

Lon état de eultate, avec des hâtissez conrens-
bles dv omg constenlies,

  
— AUSSI: —

1 arpeuts de TRRRKE avec des POUVOIRS
D'EAU
Pourles conditions, s'edeesser eur les Îleux,

on & J. R. MARSHALL, No. 206, Rue Noire
Dam, Montréal.
me, Ont $. H. MARSHALL, Bi, Bustacbe, 3 juiliet 1968--261 ds E p

  

 

Dr. A PERRAULT,
No 3, Rue Perrault,

AL Bas DU CHAMP-DE-MARS.

34 avnil- Jà9

HOTELBONSECOURS,
TRNU PAR

FELIX VILLENEUVE,
RUE ST. PAUL,

Vis-a-vis le Marche Bonsecours.

Cet Hôtel est maintenant tenu dans la maison
Yoisiue, c'est-à-dire, au coin des Rues St, Paul
et Cluude, No. 133 pour la porte, peirée, ot No.
159 pour Ia porte de l'Hôtel.
Le soussigné, remercie ceux de la campagne

et de la ville qui l'ont encouragé jusqu'à pré-
sut; il espère que le méme patronage ne lui
fera pas défaut dans la nouvelle maison qu'il
sceupe. 11 a en même temps le plaisir d’annon-
cer que son pouveau local offrira aux voyageurs
et à ses pensionnaires eu général encore plus de
comfort que duns sun auclenne demeure. Ou
iruuvers toujours une bonne table, de bons lits,
dus appartements éclairés aux gaz, uueChambre
de lecture pourvu des principaux journaux de
Montréal, un Salou privé, une cour avec écurie
pouvaut loger plusieurs voitures et plusieurs
chevaux ; le même lumme de cour que ci-de-
vant et uu nombre suffisant de serviteurs atten-
tifa et sobres.

L'Hôtel Bonsecours offre en outre aux voya-
geurs d'autant plus de facilités qu'il sert de
Station à plusieurs diligences. Celle de M. Jean
Diou, de Ste. Thérèwe, part del'hôtel tous les
jours, à T4 heures du matin. Cetle de M. B.
Lavigne, de Varennes, part aussi tous les jours,
à 3 heures de l'après-midi. Ces diligences pas.
sent par les paroisses de Longueuil, Bouchervill.,
Varennes, Verchères, Coutrecœur, BL Ours e:
Sorel. Deux autres diligeuces, l'une appartenant
à MM. St. Germain et Robert, l'autre & 3
Reeves, arrêtent également tous les Jours à 4 LL
pour preudre passagers.
Comme on le voit, il y a double avantage pour

les voyageurs & choisir l'Hôtel Bonsecours,
D'abord pour le comfort que l'on y troure sous
tous les rapports, ensuite pour l'usage des dili-
genves dans l'occasion.

FELIX VILLENKOV#,
Nos, 155 et 159, tue St. Paul,

Vis-à-vis le Marché Bonsecours,

 

 

    

   

9 mai.—202
 

“Avis de Dissolution.

La société qui a existé ci-devant entre les
svussignés, comme Marchands, à été dissoute
par consentement mutuel le 8 Juitlet 1865.

Toutes les dettes dues À la dite société :cront
payées au dit Sr. D. A. COUTLÉE, à son dowi-
eile,

D. A. COUTLÉE,
G. F. BAILLAIRGÉ,

Les Cèdres, 8 juillet 1865—233 um p

A. C. AMARY
FABRICANT DE

Plumes de fantaisie, Vautour
et Autruche.

289 rue CRAIG, coin de ia rue Sr. URBAIN.

Ki"Seul établissement Parisien à Montréal.

Prix Modéré»
11 janvier.—103

A LOUER
Parles héritiers de feu Paschal Li

pelle,fils, 2u village du Saul
collet, pour I'ét¢, ou pour une suode,
une suporbe MAISON avec toutes

11» dépeudauces, et un grand TERRAIN pour
Pacsg.

S'adresser aux héritiers où à B. PICHÉ, pro-
eureur, au Sault-au-Réco'les
80 meai—219

  
 

 

  

  

Dr. H. A.LABADIE,
24, Petite Rue St. Jacques,

AU COIN Lu LA RUE SAINT LAMBERT

MONTREAL.
28 juin, m—243

Application au Parlement.

AVIS PUBLIC
Les Membres de la Caisse d'Epargne St, Roch

feront application, à la prochaine session du
Parlement Provincial, pour obtenir uu acte d'in-
corporation.

COME PERRIN,
Becrétaire.

 

Montréal, 14 juin 1864—234

 

Application au Parlement.

AViS,

La Compuguie du Richelicu fera application
la Législature, à sa prochaine session, pour un
acte amendant leur acte d'incorporation, de ma-
nière à augmenter ls qualification des Directeurs
et aussi pour permettre aux actionnaires d'avoir
un vote pour chaque part qui leur appurtiont.

Montreal, 13 juin 1865—213 dm

Application au Parlement.

AV18S PUBLIC
Est par je présent donné quo les sousaignés

s'atresseront au Parlement Provincial, & wa pro-
cluine session, pour en obtenir un acte d'incor«
poration pour les Incorporer, ainsi gue d'autres
Pourvoyeurs de vivres licenciés de la cité de
Montréal, sous le num de * La Sociétd pour Ia
Protection de lourvoyeurs de Vivres Liconciée
de Montréal.”

J. B. EMOND,
THUS, HANLY,
THOS. MATTHEW .
FREDERICK DACKIBS
J. H. WILSON.

Montréal, 7 juin 1865 —236 dm.

AVIS
Est par les prés-ntea donné qu'à partir de ce

jour,£ ne serai respou-able d'aucune dette cou-
1ractée en mon nom, par JULIE POUPART dit
LAFLEUR, mon épouse, où toute autre perton-
ne, à Moins mon conseutement verbal

JOSEPH NOREAV dit DUPLES3IS,
Pere,

Montréal, 30 mai 1865—220 tm

J. O. BUREAU,
NOTAIRES,

No.paelite tue Nt. Jacques.
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